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La photo 
du mois

L
’atmosphère était bon enfant mais les 891 coureurs présents étaient 
là pour en découdre. Le 7 décembre dernier, ils étaient 665 inscrits 
au départ du parcours de 10 km (notre photo), qualificatif pour le 
championnat de France des courses hors stade, et 563 à franchir 

la ligne d’arrivée. Ibrahim Kanté a remporté l’épreuve chez les hommes, 
en 33’10 tandis que la première femme, Ekaterina Skripnikova, bouclait en  
36 minutes et 22 secondes.

178 coureurs de moins de 12 ans ont participé au 950 m. Les lauréats, Félix 
Levasseur et Emma Mbouyou, sont colombiens tous les deux et affichent 
respectivement de très beaux chronos : 3’26 pour lui, 3’49 pour elle.  
150 candidats se sont classés au parcours de 3,3 km. Une belle cuvée pour 
cette première édition des Foulées olympiques.
	

PREMIÈRES FOULÉES OLYMPIQUES
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ÉDITO

Votre sécurité, 
c’est notre  
priorité !‘‘ ’’

A près la stupeur, l’effroi et la mobilisation populaire 
consécutifs à l’assassinat de dessinateurs, de 
policiers et de Français de confession juive par 
des terroristes nés et élevés sur notre sol, vient 
le temps des nécessaires réponses politiques. 

Dès le jeudi soir suivant le déclenchement des attentats, les 
Colombiens se sont rassemblés très nombreux, sur la place 
de l’hôtel de ville, autour de leurs élus, pour témoigner de leur 
solidarité avec les victimes.

À Colombes, nous n’avions pas attendu ce carnage pour 
travailler au renforcement de notre police municipale. La loi 
confère depuis longtemps aux maires des pouvoirs de police 
bien délimités. Il leur revient de les exercer pleinement, ou non, 
en matière de circulation, de prévention et de protection des 
biens et des personnes. La police municipale n’a pas vocation 
à se substituer à la Police nationale, rattachée au ministère de 
l’Intérieur, mais elle peut la compléter efficacement. C’est ce 
que nous mettons en place.

Le réarmement de notre police, qui ne disposait plus d’armes à 
feu par la volonté de la précédente municipalité, est nécessaire 
pour deux raisons. La première tient à la protection des agents 
de la police municipale eux-mêmes. L’augmentation de la 
circulation illégale et clandestine d’armes de guerre, utilisées 
tant par des terroristes que par des braqueurs, met en danger 
nos personnels, comme l’a montré le lâche assassinat d’une 
policière municipale stagiaire antillaise à Montrouge. La 
seconde motivation est celle de l’efficacité permanente de 
nos agents. S’ils doivent rester confinés dans leurs bureaux 
lors d’événements graves, il est évident que l’effort que 
nous consentirons en faveur de la sécurité, et ce malgré les 
difficultés budgétaires que nous impose l’État, risquera d’être 
mal compris des Colombiens. J’ai donc pris la décision de 
réarmer la police municipale, comme je vous l’avais promis et 
je viens d’écrire au Préfet pour lui en faire la demande.

La police municipale est un instrument central au service de tous 
pour faire respecter la première de nos libertés républicaines : le 
droit à la sécurité des biens et des personnes. Mieux équipée, 
mieux formée, mieux protégée, notre police municipale sera 
demain plus efficace pour répondre aux nouveaux dangers qui 
menacent notre démocratie et notre pays.

Nicole Goueta
Maire de Colombes

Conseiller général
Chevalier de la Légion d’Honneur



P
Plusieurs défauts dans le rêvetement et les 
aménagements paysagers contraignent en effet 
la Ville à envisager des travaux de réfection et 
de reprise dès cette année. Plusieurs dalles se 

déchaussent depuis quelques mois, créant des aspérités 
sur lesquelles les passants trébuchent. Les jardinières en 
bordure des façades, sans séparation avec le rêvetement, 
se transforment également en obstacles impromptus. Une 
trentaine de jardinière pose enfin problème, du fait de leurs 
cerclages en fer et de leur géométrie qui enpiète sur les 
passages piétons.

« La nouvelle municipalité, suite à un grand nombre de 
réclamations, se voit dans l’obligation de revenir sur ces 
travaux d’aménagement paysager, faits de manière un 
peu inconsidérée, explique Yves Pique, adjoint au maire 
délégué aux travaux, à la voirie et aux bâtiments. Et cela a 
un coût, que nous estimons aujourd’hui à 250 000 € ». En 
attendant les travaux, qui doivent se dérouler au printemps, 
ces endroits ont été temporairement sécurisés.
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> Centre-ville

DE NOUVEAUX TRAVAUX DE 
RÉFECTION RUE SAINT-DENIS
Des problèmes de dalles descellées et 
d’aménagements paysagers se transformant en 
obstacles pour les piétons, obligent la municipalité 
à programmer en 2015 de nouveaux travaux 
dans la voie piétonne du centre-ville.

Certaines dalles de la rue, ainsi que des jardinières, vont être reprises ou modifiées dans 
les semaines à venir.

En bref
•  Découvrez l’institut « Beauty Trésors » Récemment ouvert 
en centre-ville, l’institut « Beauty Trésors » est dédié, dans 
un esprit artisanal, à l’art du cosmétique, avec de nombreux 
articles « made in France », des savons d’Alep importés, 
des soins du visage, des produits de maquillages bio… Le 
magasin propose aussi des articles de lingerie, bijoux en 
bois et cristal, ainsi qu’un rayon maroquinerie. À essayer !
Beauty Trésors - 6, rue Casimir Vincent - ouvert de 10h30 à 19h 
du lundi au samedi - 09 52 58 42 30 - www.beauty-tresors.fr

•  Circuit marchand La Ville de Colombes a été récemment 
nominée pour le Prix Procos aux côtés de Boulogne et 
Vincennes. Cette distinction décernée par une fédération 
regroupant plus de 260 enseignes nationales récompense 
le meilleur circuit marchand d’un centre-ville dans la 
première couronne d’Île-de-France. Ce prix repose 
notamment sur la mesure des chiffres d’affaires de la rue 
principale, mais aussi sur la cohérence du parcours, la 

qualité de l’offre et l’accessibilité. C’est Boulogne qui a 
remporté la palme, mais saluons le fait que Colombes 
soit parvenu à se hisser sur le podium.
•  Conférence lundi 2 mars, à l’occasion des 70 ans de la 
libération des camps, les Amis de la Fondation pour la 
Mémoire de la Déportation organisent une conférence en 
présence de Marie-José Chombart de Lauwe et Roger 
Bordage, anciens déportés, à 17h30 au Conservatoire.
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L
e robot Paro est irrésistible. Lorsque Marylin Derrez, 
aide-soignante, le pose sur les genoux de M., qui peut 
souffrir de comportements agressifs, celui-ci le prend 
immédiatement dans ses bras, le caresse et le serre contre 

son cœur. Paro le regarde tendrement en battant des paupières et 
couine de plaisir tandis que M. lui murmure doucement des mots 
câlins. M. confie : « Si je savais où en trouver un comme ça… 
J’achèterais le stock ! ». La voix de M. est calme, sans animosité, 
loin de la défiance qu’il avait manifestée avant l’apparition de 
Paro. Marylin est impressionnée : « Il a pu manifester de l’affection, 
et ça, c’est rarissime. »

C’est justement pour les qualités technologiques de Paro que le 
groupe DomusVi a décidé de confier au docteur George Pisica-
Donose la première étude française au sein de deux de ses 200 
résidences retraite médicalisées pour confirmer les bienfaits du 
robot. Deux établissements colombiens pour personnes âgées 
dépendantes se sont portés volontaires : la résidence Esterel, 
rue Branly, et la résidence Azur, rue Youri-Gagarine. Le robot 
a été testé, en alternance avec une peluche « placebo », et les 
premières observations sont probantes. Comme l’explique le 
docteur Pisica – Donose, « la peluche est un automate, elle agit. 
Le robot, qui a une intelligence artificielle, réagit. La différence est 
majeure. Par exemple, Paro bouge d’une certaine manière selon 
qu’on le caresse ou qu’on le tape, mais il est plus prévisible qu’un 
animal. »

Au terme de l’expérimentation dont les résultats seront 
également exploités par l’université Paris 5, DomusVi pourrait 
équiper certaines résidences de robots Paro. L’objectif est de 
développer les thérapies non-médicamenteuses pour stimuler, 
apaiser ou rassurer les résidents, notamment les personnes 
atteintes d’Alzheimer ou de troubles apparentés. « Le but n’est 
pas de remplacer la tendresse ou l’intervention humaine, mais de 
créer une communication avec des personnes qui ont un univers 
réduit, différent du nôtre », insiste le docteur Pisica-Donose. Déjà 
convaincus, le Japon, où les animaux sont interdits en résidence, 
la Scandinavie et les États-Unis, ont adopté Paro.

UN ROBOT PHOQUE  
THÉRAPEUTIQUE TESTÉ À LA 
MAISON DE RETRAITE ESTEREL
Pendant trois semaines, un robot importé du 
Japon a été testé auprès de résidents souffrant 
de troubles du comportement majeurs. Ses 
pouvoirs apaisants sont impressionnants.

> Plateau

Entourant un résident de la Résidence Esterel, le Dr Jean-Paul Legros, médecin 
coordonnateur de la résidence, Cédric Maizières, distributeur du robot Paro en France, 
le docteur George Pisica-Donose, chargé de l’étude en cours pour DomusVi, Marylin 
Derrez, aide-soignante, Catherine Hannequin, infirmière coordinatrice, Guillemette 
Maubert, chargée de communication DomusVi.

Le robot Paro, muni de capteurs et enveloppé d’un tissu bactéricide, résiste aux 
chocs et aux tensions et réagit au son de la voix et aux caresses.
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> Petit Colombes

L
La construction de ce groupe scolaire a démarré début 
2013 et devrait s’achever au printemps. L’équipement 
comprend deux espaces accueil de loisirs (élémentaire 
et maternelle), un restaurant scolaire et une salle 

sportive polyvalente avec des gradins pouvant accueillir 
presque 200 spectateurs, deux cours de récréation et un 
jardin pédagogique. Le bâtiment, à énergie positive produit 
plus d’énergie qu’il n’en consomme, grâce à des équipements 
performants et à ses 543 panneaux solaires.

Pour cette école flambant neuve, premier équipement de la 
ville à être certifié de « haute qualité environnementale » (HQE) 
au niveau « excellent », le nom de Simone Veil a été adopté 
à l’unanimité par la municipalité. Née en 1927, Simone Veil, 
alors ministre de la Santé, a fait adopter il y a quatre décennies 
exactement la loi Veil qui dépénalise le recours à l’interruption 
volontaire de grossesse. Le courage et la dignité de cette 
femme politique rescapée de la Shoah, élue à l’Académie 
française, ne manqueront pas d’inspirer les nouvelles 
générations de petits Colombiens.

Un point noir cependant : la municipalité regrette que cet 
équipement soit surdimensionné. La capacité d’accueil de 
l’établissement atteint 360 élèves pour l’école élémentaire, 

soit 12 classes, et 270 élèves pour l’école maternelle, 
soit 9 classes. Or, seules 13 classes seront occupées à la 
rentrée prochaine. « Le groupe scolaire avait été programmé 
par nos prédécesseurs pour accueillir des élèves de classe 
maternelle et élémentaire du nouveau quartier de la Marine, 
des Canibouts nord et du Petit Colombes ouest et remplacer 
l’école maternelle des Côtes d’Auty » explique Madame 
le Maire, pour qui  « ces  redéploiements  ne  justifient  pas  un 
établissement de cette taille et de ce coût ».

NOS QUARTIERS

L’ÉCOLE SIMONE VEIL OUVRIRA 
EN SEPTEMBRE
Le 18 décembre dernier, le conseil municipal 
a décidé à l’unanimité de donner le nom de 
Simone Veil au groupe scolaire de la Zac 
de la Marine, qui ouvrira ses portes à la 
rentrée prochaine.

En bref

•  Un air d’Amérique au Monday’s 
Nouvelle adresse accueillante et 
originale, le Monday’s est un restaurant 
affichant  un  style  style  new-yorkais, 
avec un décor chaleureux composé de 
murs en briques brunes et blanches, 
d’une fresque murale et d’une 
décoration rustique. Surtout, des 
menus originaux, tels le « Philly Philly », 
vous font découvrir de nombreuses 
spécialités américaines, notamment 
des desserts « fait maison » qui sauront 
ravir vos papilles.

Monday’s 325, rue d’Estienne 
d’Orves. Du lundi au jeudi de 12h à 
14h30 et de 18h à 22h30, le vendredi 
de 12h à 14h et de 18h30 à 23h, le 
samedi de 12h à 23h, le dimanche de 

18h30 à 22h30. Tél. : 01 40 85 93 36 
www.mondays.fr

•  Passeport biométrique Vous pouvez 
désormais établir et retirer votre 
passeport biométrique à la mairie de 
quartier Aragon, 6 place Louis-Aragon. 
Sur rendez-vous : 01 41 19 49 80.

•  Médiathèque Aragon L’équipement 
municipal a fermé le 31 janvier dernier, 
en vue de l’ouverture prochaine de la 
médiathèque de la Marine.

Prévu initialement pour 21 classes, l’établissement de 7 000 m2 au sol n’accueillera  
en fait que 13 classes à la rentrée prochaine.
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> Fossés-Jean
> Stade

À
deux jours des vacances de Noël, on pourrait 
entendre une mouche voler dans la salle polyvalente 
où sont réunis les élèves de quatrième du professeur 
de Français, Dominique Lignat. Les adolescents 

s’écoutent, s’observent, entrent en résonance à travers 
des chorégraphies improvisées. Pierre-Marie Baudoin les 
fait travailler depuis la rentrée sur leur perception de la vie 
au collège. Les textes sont écrits en classe, lus en atelier 
et redécoupés en séquences avec des personnages et des 
dialogues.

Ils feront l’objet de sept histoires qui seront filmées à l’intérieur 

de l’établissement, et montées avec l’appui de la Maison de 
l’Image avant d’être projetées durant un spectacle qui se 
tiendra le 24 mars à l’Avant Seine. Un échange d’une demi-
heure avec le public conclura la prestation.

Les histoires traitent de thèmes qui préoccupent ces 
adolescents colombiens : comment trouver sa place, l’amitié, 
le respect, la sagesse, la transmission, voler de ses propres 
ailes… « J’ai été étonné par la rapidité avec laquelle les élèves 
ont écrit des expériences assez intimes. Nous nous sommes 
emparés de chacune des histoires pour en faire le point de 
départ d’une fiction » explique Pierre-Marie Baudoin. L’auteur, 
en résidence à l’Avant Seine pour la troisième saison, a imaginé 
de les relier à trois mythes qui seront joués par les jeunes en 
mode choral : Orphée et Eurydice évoqueront les premières 
rencontres, Echo et Narcisse, la rumeur et le rapport à son 
image, Dédale et Icare, la difficulté à trouver ses marques. 
Les 22 élèves monteront sur la grande scène du théâtre de 
Colombes, et alterneront dans leur spectacle de 45 minutes 
ouvert au public, musiques, chants et chorégraphies.

Le metteur en scène, le professeur de Français et Coline 
Arnaud, en charge de la médiation culturelle à l’Avant Seine, 
se félicitent de l’engagement des élèves de l’établissement, 
inscrit dans un réseau d’éducation prioritaire. En tout, la 
classe aura bénéficié de 50 heures de théâtre et de cinq 
sorties pour assister à un spectacle, dans le cadre du projet 
« Collège en scène », cofinancé par le Conseil général et le 
collège. L’Avant Seine, qui a initié ce projet, apporte à la fois 
une aide matérielle et financière. 

LES COLLÉGIENS 
ENTRENT EN SCÈNE
Une classe de quatrième du collège Jean-
Baptiste Clément s’est engagée dans la 
création d’un spectacle initié par l’Avant 
Seine/Théâtre de Colombes.

Pierre-Marie Baudoin, auteur et metteur en scène (debout, à gauche), fait répéter les élèves 
dans le cadre du projet « Collège en scène ».

En bref
•  Un nouveau commerçant au marché Marceau Au 
cœur de la halle du marché Marceau, situé entre 
le 66 et le 72 du boulevard Marceau, un nouveau 
poissonnier a installé son stand depuis peu. 
Présente aux deux séances du mercredi et du 
samedi, la poissonnerie Miranda vous fera profiter 
à chaque fois d’un grand choix de produits frais. 
Venez le découvrir !
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L
e début de l’année 2015 a vu 
se mettre en place de manière 
visible, sur le terrain, une nouvelle 
approche de la sécurité à 

Colombes. L’équipe municipale a, dès 
son arrivée, fait réaliser un audit qui a 
permis de repenser l’organisation de 
la direction Sécurité et Prévention (voir 
« Colombes Mag » n°1). Celle-ci est 
maintenant effective, avec une division du 
service en deux pôles : l’un opérationnel, 
dédié à la sécurité et aux interventions sur 
le terrain, l’autre administratif et préventif, 
où sont notamment menées les actions 
de prévention et de conciliation.

Cette réorganisation n’est pas le seul 
changement significatif apporté ces 
derniers mois : de nouveaux moyens, 
mesures et modes de fonctionnement 
sont venus en renfort du travail 
déjà effectué au quotidien par les 
agents chargés du maintien de la 
tranquillité publique. En premier lieu, 
le rapprochement opérationnel avec la 
Police nationale a été formalisé par une 
convention de coordination validée par le 
préfet des Hauts-de-Seine. Dans les faits, 
cela signifie que les deux services peuvent 
directement se joindre, utiliser les images 
issues du système de vidéoprotection, 
ou coopérer régulièrement sur des 
opérations de terrain.

SÉCURITÉ : DES SOLUTIONS 
POUR UNE VILLE PLUS SÛRE
Rapprochement réaffirmé entre police municipale et nationale, création de 
nouvelles brigades, réarmement des policiers municipaux, mise à contribution 
des citoyens : pour remplir son obligation de maintien de la tranquillité 
publique, la Ville se dote de nouveaux moyens d’action et de prévention.

Les policiers municipaux qui patrouillent quotidiennement dans les quartiers (ici rue Saint-Denis), vont bientôt être réarmés, 
en passant, en amont, par une période de formation.

La procédure judiciaire, qui impose par 
exemple la décision d’un officier de 
police judiciaire pour toute arrestation, 
est aussi clairement établie, et respecte 
les prérogatives et missions de chacun.

« Ce rapprochement était essentiel pour 
que la loi soit appliquée en temps et en 
heure, quel que soit le délit ou l’infraction 
constatée », précise Alain Faugeras, 

en charge de la direction Sécurité et 
Prévention. Et pour prévenir ces faits 
délictuels, notamment les cambriolages, 
les deux forces s’appuient sur un 
nouveau logiciel, « Map Revelation », qui 
permet de recenser quotidiennement les 
données relatives et de décider chaque 
semaine, en fonction de ces dernières, 
une répartition précise des effectifs et 
des tâches.
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67
Caméras de vidéoprotection 

désormais  
opérationnelles

92
Agents de police  

municipale et ASVP

2
Brigades cynophiles 
nouvellement créées

4
Axes concernés par  

la vidéoverbalisation

01 47 60 41 48
Numéro unique  

de la police municipale

Chiffres clefs

Un poste annexe mobile (PAM) a été mis en place début février à Colombes,  
pour être présent au contact des habitants et de leurs doléances, dans des quartiers différents chaque jour.

DOSSIER



À l’écoute de la population

Instaurer un sentiment de sécurité, cela passe également 
par un dialogue renforcé avec les habitants. Pour cela, des 
référents administratifs et des correspondants « tranquillité 
publique » sont présents au sein des conseils de quartier et 
aux côtés des associations. Et, prochainement, un dispositif 
« Voisins Vigilants » va être développé par l’équipe municipale. 
Son principe : rapprocher des citoyens volontaires, via les 
conseils de quartier, et leur donner accès à une plate-forme 
informatique sécurisée et à des échanges de SMS, moyens 
par lesquels ils peuvent transmettre des informations sur 
leur quartier, notamment en ce qui concerne les risques de 
cambriolages. « Nous contrôlerons ce réseau d’informations, 
et réagirons en fonction du sérieux de celles-ci, explique Alain 
Faugeras. C’est un système qui fonctionnera par exemple en 
parallèle avec le dispositif « Tranquillité vacances » ».

Être à l’écoute des habitants, recueillir leurs doléances, 
leurs possibles inquiétudes… C’est aussi dans ce sens qu’a 
été mis en service, au début du mois de février, un poste 
annexe mobile (PAM) : un véhicule tenu par des agents de 
police municipaux, présents pendant une demi-journée, 
dans un quartier différent chaque jour. Le système fonctionne 
comme une antenne de police mobile, offrant un service en 
complément du poste principal, ouvert toute la semaine et le 
samedi matin.

La police municipale réarmée

Face aux nouvelles formes que prennent la petite et la grande 
délinquance, la police municipale devait également adapter 
ses moyens d’intervention et d’investigation. Outre l’ajout de 
six nouvelles caméras de vidéoprotection, le service a reçu 
très récemment le renfort d’une brigade motocycliste. Ces 
motards peuvent rejoindre rapidement tout point de la ville, 
même ceux inaccessibles d’ordinaire, et s’avérer essentiels 
pour empêcher les rodéos à moto.

La municipalité a également acté le principe d’un réarmement 
de la police, qui passe par la création de deux équipes 
cynophiles (les chiens policiers sont de fait considérés 
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La Ville a adopté une nouvelle convention de 
coordination police municipale / Police nationale. 
Quels sont les bénéfices de cette coopération ?
Cette convention est l’acte fondateur de la politique 
de sécurité préconisée par Nicole Goueta pendant la 
campagne des municipales. Son idée essentielle est 
de rendre complémentaire l’action des deux polices, la 
nationale et la municipale. À la première, la répression des 
troubles de l’ordre public ; à la seconde, la garantie de la 
tranquillité publique par la prévention et la surveillance. 
Mais, surtout, des actions communes sont désormais 
possibles ainsi qu’une répartition géographique des 
patrouilles, afin d’améliorer la présence sur le terrain et 
l’efficacité des interventions.

Comment le dispositif « voisins vigilants » va-t-il 
renforcer la sécurité des Colombiens ?
Chacun connaît la fête des voisins. Le dispositif des 
Voisins vigilants, qui donne déjà d’excellents résultats 
dans de nombreuses villes, vise à renforcer la solidarité 
des habitants d’un même quartier en leur permettant 
de se tenir informés, via une plateforme informatique, 
des risques d’insécurité qui pourraient se manifester. 
C’est un élément clé de notre plan anti-cambriolages.

Quelles sont les raisons qui ont motivé la Ville à 
réarmer les agents de la police municipale ?
Le réarmement de la police, lorsqu’il sera effectif, 
permettra notamment d’inscrire dans la réalité le 
rapprochement avec la Police nationale dans nos 
actions conjointes. Accompagné de la mise en place de 
deux équipes cynophiles et d’une brigade motocycliste, 
il renforcera le rôle dissuasif de nos patrouilles en 
exprimant notre volonté de faire de Colombes une ville 
sûre et paisible.

INTERVIEW
Trois questions à Jean-
Paul Bolufer, adjoint 
au maire délégué à 
la Sécurité, à l’Assem-
blée municipale, aux 
Affaires générales et 
internationales.

Faire de Colombes  
une ville sûre  
et paisible

‘‘
’’

Le poste annexe mobile 
offrira un service en  
complément du  
poste de police
municipale

‘‘
’’
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6 nouvelles 

caméras  

implantées  

en 2015

comme des armes très dissuasives), et la dotation de 
pistolets pour les policiers. À ce sujet, le directeur Alain 
Faugeras souligne le fait que « seuls seront armés les 
personnels sélectionnés et formés, psychologiquement et 
techniquement. L’usage des armes n’est permis que dans 
des conditions exceptionnelles, mais le simple fait d’en 
permettre le port est un facteur déterminant dans notre 
politique de sécurité, complémentaire de celle de la Police 
nationale ».

Le stationnement illicite en ligne de mire

Après plusieurs mois de réflexion, la vidéo verbalisation 
va devenir une réalité à Colombes. Afin de lutter contre 
les incivilités routières, et plus particulièrement contre le 
stationnement abusif et illicite, qui met parfois en danger la 
vie des piétons, quatre axes jugés accidentogènes seront 
surveillés par les caméras de vidéoprotection. Les axes 
concernés sont les suivants : le boulevard Charles-de-
Gaulle, à l’approche de l’A86 ; la rue Gabriel-Péri, depuis 
l’école Henri-Martin à la rue de Metz ; la rue Paul-Bert ; 
et enfin l’essentiel de l’avenue de Stalingrad, jusqu’au 
carrefour des 4 Routes. Tout stationnement en double file, 
dans une voie de bus ou sur une place handicapée vu à la 
caméra pourra être sanctionné d’une amende. Le mois de 
février va servir de période de test, avant que les infractions 
soient véritablement relevées.

L’année 2015 sera enfin, de manière plus pragmatique, 
synonyme de changement pour la Police nationale. Trop 
vétuste et exigu, le commissariat de la rue du 8-mai-1945 va 
être réhabilité dans le courant de l’année par la Préfecture. 
Une opération de rénovation longtemps attendue, qui 
facilitera à terme le travail de la centaine d’agents opérant 
sur place.

Numéro unique de la police municipale : 01 47 60 41 48. 
Pour joindre la Police nationale : 01 56 05 80 20.

Les conséquences du plan Vigipirate
Suite à l’attaque meurtrière du 7 janvier 2015 à 
« Charlie Hebdo », le gouvernement a fait passer le plan 
national Vigipirate au niveau « alerte attentat ». Depuis 
lors, plusieurs mesures de sécurité ont été mises en 
place dans toute la France, et sont également valables 
à Colombes. La surveillance des écoles, en particulier, 
a été renforcée, et le stationnement est interdit devant 
chaque établissement scolaire jusqu’à nouvel ordre. 
Les visiteurs à l’entrée des établissements recevant 
du public peuvent également être invités à ouvrir leurs 
sacs.

La prévention au cœur des actions du CLSPD

Animé conjointement par la mairie et ses partenaires 
(police, justice, collectivités, Éducation nationale, 
associations), le Conseil local de sécurité et de 
prévention de la délinquance (CLSPD) a établi le 
18 décembre dernier, lors de sa réunion plénière, 
le bilan de la période 2011-2013. Un diagnostic 
qui s’appuyait notamment sur les chiffres de la 
délinquance : ceux-ci ont par exemple permis de 
souligner une baisse encourageante du nombre de 
cambriolages.

Sur cette base, le CLSPD a défini plusieurs objectifs 
prioritaires pour les deux années à venir, partie 
prenante d’une stratégie territoriale de prévention : 
le traitement soutenu des problèmes d’occupation 
abusive dans les halls d’immeuble ; le renforcement 
des dispositifs d’aide aux femmes battues ; la lutte 
contre les phénomènes de décrochage scolaire 
et de violence à l’école, ainsi que la lutte contre la 
récidive. Enfin, il a été rappelé à quel point les trafics 
de stupéfiants, qui font l’objet d’enquêtes au long 
cours menées par les services de la police judiciaire, 
nécessitaient une attention permanente.

À noter
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LE NOUVEAU VISAGE DES GRÈVES
Le réaménagement des Grèves 1 est achevé, celui des Grèves 2 est 
cours de finition. Après quatre années de travaux financés dans le cadre 
de la rénovation urbaine, les habitants peuvent désormais profiter d’un 
environnement attrayant, repensé pour le bien-être des habitants.

L
’ensemble des travaux de rénovation des Grèves 1 est 
achevé. Les résidents bénéficient désormais de deux 
nouveaux parkings souterrains de 300 places, les 
cinq halls des immeubles ont été réhabilités, les cages 

d’escaliers ont été rénovées, les pieds des tours réaménagés 
et le long du mail, les gradins ont été plantés.

Afin de désenclaver la résidence, deux voies ont été percées 
et un square public faisant lien avec le tissu pavillonnaire, à 
l’angle des rues Jules-Ferry et Cesaria-Evora, est ouvert 
depuis 2014. Les habitants du quartier peuvent désormais 
pratiquer sport et pétanque sur un terrain spécialement mis à 
leur disposition, rue Jules-Ferry.

Les Grèves 2, en cours de finition

En ce qui concerne les Grèves 2, un parking souterrain de 
140 places a été livré, ce qui a permis de créer un square et 
un terrain de basket à la disposition des résidents. Quatre 
halls sur cinq ont été réhabilités. Deux parkings souterrains 
sont en cours de finition ainsi que le travail sur les espaces 
extérieurs, notamment les nouvelles traversées piétonnes. 
Les gradins, le long de la rue Allende, sont achevés et plantés. 
Quinze maisons de ville gérées par Colombes Habitat Public, 
seront bâties dans le courant de l’année.

Le CSC livré avant l’été

Le chantier du nouveau centre socio-culturel et de la salle 
polyvalente de 380 m2 gérée par la Ville a connu des retards 
successifs et devrait s’achever cet été, afin que la structure 
entre en fonctionnement à la rentrée. Les espaces extérieurs 
de l’équipement sont en cours d’achèvement. 24 logements, 
construits sur les trois niveaux supérieurs du bâtiment, seront 
disponibles à la location en avril auprès du bailleur social 
LogiRep, maître d’ouvrage de l’ensemble de l’édifice, suite 
à une convention de délégation de maîtrise d’ouvrage signée 
entre le bailleur social et la Ville.

Dans les deux résidences, des gradins plantés créent une séparation avec la rue Allende.

Deux nouveaux squares font le bonheur des enfants.

Le nouveau centre socio-culturel ouvrira à la rentrée.
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PROJET D’ARC SPORTIF :
RÉUNION PUBLIQUE LE 5 FÉVRIER
Une exposition à l’hôtel de ville, installée jusqu’au 14 février, et une  
réunion publique le jeudi 5 février, sont organisées pour présenter aux 
Colombiens le projet d’Arc sportif.

A
llant des terrains Charles-Péguy jusqu’au nord 
de l’avenue de Stalingrad, le projet municipal de 
l’Arc Sportif se base sur un diagnostic territorial 
minutieux. Cette analyse et les premières pistes de 

réflexion s’enrichiront des retours des Colombiens (voir aussi 
« Colombes Mag » n°4). Jusqu’au 14 février, une exposition 
installée dans le hall de l’hôtel de ville présente le « socle » à 
partir duquel sont dessinés les premiers enjeux de ce projet 
urbain. Ce vaste périmètre situé pour partie en bord de Seine, 
possède de nombreux atouts : équipements sportifs et de 
loisirs, espaces verts, le tout dans un espace urbain proche 
de Paris et de La Défense.

L’autoroute A86 constitue dans ce territoire une barrière 
physique très impactante : les piétons peuvent la franchir 
essentiellement via deux passerelles reliant la ville au parc 
Lagravère. Une troisième passerelle, proche du futur tracé 
du tramway T1, conduit, elle, au parc d’activités Kléber. Trois 

passages en viaduc, rue Paul-Bert, avenue de Stalingrad 
et boulevard de Valmy, permettent des liaisons automobiles 
entre Colombes et le Val d’Oise. Ces entrées de ville sont 
à requalifier, en particulier pour y renforcer les circulations 
douces. De manière générale, un important travail doit être fait 
sur le périmètre pour valoriser les équipements et les relier à 
la ville, pour renforcer les franchissements existants, ainsi que 
les pistes cyclables et les cheminements piétonniers.

Enfin, la réflexion est menée pour reconquérir les anciens 
sites de Thalès, et développer un nouveau projet de ville 
comprenant des équipements sportifs dont le stade Yves-
du-Manoir : autant de territoires qui seront à l’avenir desservis 
par un mode de transport performant, le T1.Toutes ces idées 
pourront être débattues lors de la réunion publique à laquelle 
sont conviés les habitants.

Jeudi 5 février à 19h30 au Tapis Rouge, 9 rue de la Liberté.

Caractérisé par son rapport à la Seine, ses équipements sportifs et ses nombreux espaces verts, l’Arc sportif est un site vitrine pour Colombes, que la municipalité entend valoriser.



ABDESLAM KOULOUH, PRÉSIDENT D’AVÉO  
 L’ESPRIT D’ENTREPRENDRE
Installé dans le parc d’activité Kléber, Avéo est devenu en quelques années 
un partenaire indispensable pour le groupe EDF. Il concoit et réalise des 
réseaux électriques à très haute tension. Son dirigeant, Abdeslam Koulouh, 
ne s’est pas arrêté à cette première réussite entrepreneuriale.

A
bdeslam Koulouh est ce 
que l’on peut appeler un 
entrepreneur occupé. Résidant 
et travaillant à Colombes 

depuis des années, ce « Picard 
d’origine marocaine » comme il le 
souligne en souriant, a cumulé un beau 
parcours professionnel depuis la fin de 
ses études. Ancien ingénieur au sein 
d’Alcatel et EDF, Abdeslam Koulouh a 
eu l’idée de prendre son indépendance 
dans les années 2 000 pour créer 
sa propre entreprise au moment où 
le fournisseur d’électricité cherchait 
de nouveaux acteurs pour réaliser 
ses travaux. Profitant de cette niche 
commerciale qui s’ouvrait, la PME Avéo 
Services est devenue le seul spécialiste 
agréé par le Réseau de Transport 
d’Electricité (RTE) pour la conception 
et la réalisation de postes électriques à 
haute et très haute tension.

Un secteur complexe  
et compétitif

Une vraie performance, en regard des 
concurrents installés, comme Vinci, 
Bouygues ou Eiffage, auxquels Avéo doit 
se mesurer. « C’est un secteur complexe, 
car il n’existe pas d’organisme de 
formation pour ces travaux », explique 
Abdeslam Koulouh. « Ce qui nous aide 
dans l’attribution de contrats, ce sont 
nos coûts, qui sont forcément plus 
compétitifs vu la taille de la société ». 
Aujourd’hui, Avéo emploie environ 
100 personnes, réparties sur trois 
sites régionaux et le siège colombien. 
L’entreprise se distingue par sa politique 

d’intégration, qui a permis à des jeunes 
en difficulté d’accéder en quelques 
années à des postes à responsabilité, 
et par sa présence dans les secteurs de 
pointe comme les nouvelles énergies. 
EDF Energie Nouvelles a par exemple 
confié à Avéo le raccordement électrique 
de l’éco-parc de Cadrache (Bouches-
du-Rhône) visant à créer une nouvelle 
source propre d’énergie électrique.

5 entreprises pour un directeur

Pour le souriant directeur de 37 ans, 
cette réussite n’est pourtant qu’un 
aspect de son activité. En tout, cinq 
entreprises, représentant plus de 150 
personnes, dédiées tantôt à l’ingénierie, 

avec Tisea Conseils, aux solutions 
informatiques ou à la mécanique, ont 
été initiées par cet infatigable créateur, 
qui explore régulièrement de nouveaux 
marchés au Bénin, au Maroc ou 
dernièrement à Djibouti. Essentiellement 
des destinations francophones, là 
où les normes technologiques sont 
similaires à la France. Son secret pour 
parvenir à tout mener de front ? « Pour 
atteindre un certain équilibre, parce que 
ces entreprises sont fragiles, il faut faire 
confiance  à  ses  collaborateurs.  Il  faut 
être à l’écoute, et savoir déléguer », 
conclut-il.

Plus d’informations :  
http://www.aveo-services.com

Abdeslam Koulouh dans les locaux d’Avéo au cœur du parc Kléber. Le dirigeant a créé depuis quatre autres PME, qu’il gère 
en parallèle.
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SE FORMER POUR DIRIGER SON ENTREPRISE
Pas moins de quatre Colombiens sur sept candidats résidant dans le 
département ont obtenu fin 2014 le titre managérial d’entrepreneur de petite 
entreprise attribué par la Chambre de Métiers et de l’Artisanat des Hauts-
de-Seine. Le conseiller municipal Eddy Elmaleh leur a remis leur diplôme.

L
e titre professionnel 
d’entrepreneur de petite 
entreprise de niveau Bac 
+2, conjugue apports de 

connaissances et mise en application 
effective. Il permet aux artisans, futurs 
artisans, conjoints collaborateurs et 
salariés d’acquérir les connaissances 
et compétences essentielles 
nécessaires au pilotage d’un projet au 
sein d’une entreprise artisanale afin de 
développer leur activité.

Les candidats suivent une formation 
de 308 heures dont 161 heures 
consacrées au pilotage d’un projet et 
147 heures dédiées aux connaissances 
fondamentales. Il s’agit pour les 
entrepreneurs de maîtriser les prises 
de décisions essentielles à leur 
projet, de comprendre les enjeux 
et se positionner dans la stratégie 
globale de leur entreprise, de renforcer 
leurs compétences de gestion, de 
communication, de vente, de connaître 
les bonnes pratiques, mais aussi de bien 
choisir leur statut.

Ahmed Bahri, auto entrepreneur spécialisé 
dans la peinture de revêtements souhaitait 
« cerner les principaux outils de création 
d’entreprise », Priscilla Defieux désirait 
développer son entreprise de soins et 
beauté « avec  efficacité  et  efficience », 
Jamila Zaamane, sur le même créneau, 
voulait développer ses compétences 
en comptabilité et communication afin 
d’augmenter son chiffre d’affaires et 
dégager des bénéfices et Armenio 
Sampaio de Sousa, à la tête d’une 
entreprise d’aménagement de bureaux 
a suivi la formation pour améliorer le 
relationnel avec les clients et développer 
ainsi l’activité de l’entreprise.

Les quatre Colombiens sont allés au 
bout de leur formation, organisée en 
partenariat avec le Centre National 
de l’Entrepreneuriat et le Cnam Ile-
de-France et mettent en pratique 
leurs nouvelles connaissances. Jamila 
Zaamane explique que la formation l’a 
aidée à « monter et cadrer » son projet, 
à présent « bien clair ». À la recherche 
d’un local à loyer modéré sur Colombes, 

elle souhaite s’installer en tant que bio-
esthéticienne. « Grâce au stage, j’ai fait 
un business plan. Il n’y a pas dans la ville 
d’institut qui travaille uniquement avec 
des produits bios, je souhaite proposer 
ce service ».

Ahmed Bahri quant à lui, a décidé de 
monter une entreprise générale de 
bâtiments, tous corps d’état confondus, 
plutôt que de conserver son statut 
d’auto entrepreneur. Actuellement à 
la recherche de fonds, il confie que la 
formation l’a vraiment aidé pour mener 
une étude de faisabilité en identifiant 
le marché cible et les clients : « Les 
formateurs sont très compétents et les 
échanges avec les autres stagiaires 
sont aussi très enrichissants », confie-
t-il. Les quatre Colombiens sont restés 
en contact, conscients que le réseau 
est un atout majeur pour monter son 
entreprise.

Renseignements : Chambre de Métiers et 
de l’Artisanat des Hauts-de-Seine.
www.cma92.fr

Ahmed Bahri, auto entrepreneur spécialisé dans le bâtiment se voit remettre le prix par 
Daniel Goupillat Président de la Cma92 et Eddy Elmaleh, conseiller municipal délégué au 
Commerce et à l’Artisanat.

Jamila Zaamane qui propose des soins esthétiques bios, à l’occasion de la remise de son 
titre professionnel d’entrepreneur de petite entreprise.
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 Liliane Pays, présidente de Natureparif, Laurent Senftleben, res-
ponsable Écologie urbaine, Anne Bourdu, adjointe au Maire déléguée 
à l’Écologie urbaine, et Daniel Demarque, responsable des Espaces 
verts, lors de la remise du prix.

 Le véhicule servira à nettoyer les sols amortissants des 80 aires de jeux de la commune ainsi que le mobilier urbain grâce à son système haute pression. Propre, il ne consomme pas  
de carburant.

COLOMBES DISTINGUÉE POUR SES ACTIONS ÉCOLOGIQUES

UN VÉHICULE PROPRE POUR L’ENTRETIEN DES PARCS ET JARDINS
Le service des Espaces verts vient d’acquérir un véhicule utilitaire 100 % 
électrique. Il est destiné à nettoyer les aires de jeux et le mobilier urbain 
et à arroser les parcs et jardins.

Le 24 novembre, à la halle Pajol de Paris, Colombes a obtenu le label « Ville 
nature », à l’issue du concours « Capitale française de la biodiversité », 
organisé par Natureparif, l’agence régionale pour la nature et la biodiversité. 
Cette récompense, qui se traduit par l’attribution du niveau « 2 libellules », a 
pour objectif de valoriser les bonnes pratiques de la collectivité.
L’un des aspects les plus appréciés par le jury d’experts a été le dispositif 
pédagogique d’éducation à l’environnement. Près de 5 500 personnes 
ont en effet été sensibilisées durant la dernière année scolaire grâce aux 
différentes animations menées par le service Écologie urbaine, comme les 
potagers animés dans les écoles.
Les lieux labellisés EcoJardin (le Centre Nature, la Coulée Verte et le parc 
Caillebotte) ont également retenu l’attention des organisateurs. Ceux-ci 
sont en effet entretenus en suivant des principes de gestion écologique et 
laissent une place importante à la notion de « nature en ville ». 

Le nouveau véhicule acquis par la 
Ville de Colombes présente une liste 
substantielle d’avantages : il émet 
0 gramme de CO2 et ne rejette pas 
de gaz polluants. Il est parfaitement 
silencieux, un plus pour les usagers, 
surtout à l’occasion des utilisations 
matinales et dans les écoles et crèches.
Son achat se limite à 25 000 euros, 
grâce au bonus écologique qui entraîne 

une réduction de 6 300 euros sur 
l’achat de la camionnette. Un excellent 
investissement pour la municipalité qui 
économise une prestation annuelle 
de 20 000 euros versée jusqu’ici à 
une entreprise spécialisée dans le 
nettoyage du mobilier urbain. La Ville 
réduit aussi drastiquement ses frais de 
fonctionnement. En effet, le véhicule 
ne consomme pas de carburant et ne 

demande qu’à être rechargé, ce qui 
revient à 1,20 euros pour 100 kilomètres.
La camionnette circule aisément en ville 
et possède une autonomie de 100 km. 
Le service des Espaces verts s’en servira 
pour nettoyer les sols amortissants des 
80 aires de jeux de la commune et le 
mobilier urbain grâce au système haute 
pression. Polyvalent, le véhicule permet 
aussi d’arroser les parcs et jardins.
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 Acheminé par camions, le bois qui alimente la chaufferie est d’abord stocké dans une fosse équipée de vérins (à gauche), avant d’être acheminé vers la chaudière (à droite). Un œilleton 
permet notamment de surveiller l’évolution de la combustion du bois.

DANS LES ENTRAILLES DE LA CHAUFFERIE BOIS
Construite en bordure de l’A86, au nord du Petit-Colombes, la chaufferie 
bois alimente depuis l’automne plus de 1 000 logements, grâce à un 
système écologique unique dans la boucle Nord.

Discrètement installée sur le terrain coincé entre la rue de 
Sartrouville et l’autoroute A86, une chaufferie bois a été mise 
en service en novembre dernier, après plusieurs nécessaires 
semaines de tests. Impossible ou presque de deviner, vu de 
l’extérieur, que cet équipement à la pointe de la technologie 
fournit en eau chaude et en chauffage plus de 1 000 
logements : ceux de l’éco-quartier de la Marine, ainsi que les 
immeubles de Colombes Habitat Public entre les rues Pierre-
Expert et Gabriel-Péri. À leur ouverture, le groupe scolaire et 
la médiathèque seront également raccordés à ce système à la 
fois écologique et performant.

La chaufferie bois, ou biomasse, fonctionne à partir de bois, 
issu des chantiers forestiers ou de l’élagage. Au total, 3 700 
tonnes par an sont nécessaires pour la faire fonctionner à plein 
rendement. Trois fois par semaine, un camion vient stationner 
sur la rampe d’accès et vide 90 m3 de bois sous forme de 
plaquettes forestières dans le silo de stockage. Ce chargement 
est ensuite acheminé par cycle, à l’aide d’un système de vérins 
et de convoyeur, vers la chaudière proprement dite. Là, le bois 
est brûlé progressivement, à des températures supérieures à 
600 degrés. Le système, complexe, constitué de pompes, de 
réseaux souterrains et d’échangeurs permet ainsi d’alimenter 

des habitations parfois éloignées de plus d’un kilomètre.

Une machinerie entièrement automatisée

Une fois le bois brûlé, l’équipement permet de récupérer les 
cendres dans une benne dédiée de 10 m3 : elles seront utilisées 
dans le compostage agricole comme amendement organique. 
Les fumées issues de la combustion sont, elles, envoyées dans 
un énorme filtre à air qui récupère les poussières et permet ainsi de 
garantir des fumées propres avant qu’elles ne soient rejetées dans 
l’atmosphère. Cette machinerie fonctionne 24h sur 24 de manière 
automatisée : seule une personne de la société gestionnaire Bois 
Marine, filiale de Dalkia groupe EDF, est déléguée à la conduite et à 
la maintenance de la chaufferie bois.

Au total, 4,5 millions d’euros ont été investis pour construire 
cet équipement et l’ensemble du réseau de distribution dont 
2,4 millions d’euros uniquement pour la chaufferie bois. 
Les abonnés, eux, vont être directement bénéficiaires des 
économies générées par la chaufferie, puisqu’ils profiteront 
grâce à cet engagement écologique d’une TVA réduite sur 
leurs factures d’énergie.
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Après les plaisirs gustatifs incontournables du 
Salon de la Gastronomie, les vacances de Noël ont 
été lancées de belle manière avec la réouverture 
du cinéma. En présence de Patrice Leconte 
(photo 1), venu présenter sa comédie « Une heure 
de tranquillité », Madame le Maire, Nicole Goueta, 
a inauguré cet équipement entièrement repensé 
et modernisé, qui a fait salle comble ce soir-là.

Puis, du 19 décembre au 4 janvier, petits et grands 
sont venus s’amuser sur les places Henri-Neveu 
et Aragon, grâce aux différentes attractions de la 
fête foraine (2). Il y avait également des raisons de 
s’émerveiller, grâce aux projections (3) qui, durant 
la semaine de Noël, ont illuminé sous un nouveau 
jour la façade de l’hôtel de ville. Désireuse de 
participer aux animations proposées par la Ville, 
la Bodega a proposé un spectacle de cirque 
gratuit, sous chapiteau (4). La période aura enfin 
été sportive, également, avec des animations à 
petit prix (5) organisées à la patinoire municipale, 
à laquelle les Colombiens pouvaient se rendre en 
petit train (6).

Festivités de Noël

1 3

2 4

5

6
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L
e 14 décembre s’est déroulé au Tapis Rouge 
la traditionnelle rencontre œcuménique 
de Colombes, sur le thème « Connais-tu la 
religion de tes voisins ? ». Étaient présents 

Sami Arzoine président de la communauté israélite 
de Colombes, Meir Knafo, rabbin de la synagogue 
de Colombes, Olivier Joncourt, curé de la Paroisse 
Saint-Pierre-Saint-Paul, Patrick Danset, diacre, 
Andras Lof, pasteur de l’église protestante unie, 
Abdallah Azioual et Rachid El Bermil, respectivement 
président et Imam de la mosquée Mohamed V, et 
pour la première fois, le prêtre Monir Métias de 
l’église copte. Arnold Bauer, conseiller municipal 
délégué aux Relations avec les cultes, s’est félicité 
du succès de cet échange « dans une atmosphère 
merveilleuse de délicatesse, entre juifs, chrétiens, 
musulmans, qui jouent dans notre ville un rôle 
capital pour une société meilleure, pour le bien vivre 
ensemble et dans la tolérance de chacun ».

HOMMAGE AUX VICTIMES  
DES ATTENTATS

Durant quatre journées à l’Avant Seine, les 10,11, 17 
et 18 janvier, les banquets de l’amitié ont attiré quelque  
2 000 convives, retraités et doyens de Colombes. 
Rassemblés le temps d’un repas riche en festivités, ces 
derniers ont reçu les vœux de Madame le Maire, Nicole 
Goueta. Ouverture de l’Hélios oblige, le cinéma était le 
thème mis en avant cette année à ces banquets très 
conviviaux.

Après l’attentat du 7 janvier contre la rédaction du 
magazine « Charlie Hebdo », un appel a été lancé le 
lendemain par la municipalité pour un rassemblement 
populaire devant la mairie. Des centaines d’habitants 
y ont répondu. Présente aux côtés des élus de la 
Ville rassemblés, et des représentants des cultes 
colombiens, Madame le Maire, Nicole Goueta, a pris la 
parole, soulignant que si « l’instant est au recueillement, 
il est aussi à la mobilisation des services de l’État, 
des élus et des intellectuels face au terrorisme et à la 
barbarie ». Une minute de silence a été observée, avant 
que ne soit entonné l’hymne national.

Les banquets de l’amitié

«  Connais-tu la religion de tes voisins ? »
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Guillaume Caro a pris ses fonctions 
de directeur de l’hôpital Louis-Mourier 
en avril 2014. Il nous présente cet 
hôpital tourné vers les besoins de 
santé de son territoire, ses missions 
et ses projets.

«  ASSURER UNE QUALITÉ ET UNE SÉCURITÉ  
DES SOINS OPTIMALES »

Doté d’un plateau technique complet (imagerie médicale, laboratoires, explorations 
fonctionnelles), l’hôpital est rattaché à l’Université Paris 7 Denis Diderot.

La maternité Louis-Mourier, de niveau 3, dispose d’une unité d’obstétrique, d’une 
unité de néonatalogie et d’une unité de réanimation néonatale permettant la prise en 
charge des grossesses à haut risque et des nouveau-nés présentant des détresses 
graves.

Guillaume Caro, 26 ans, dirige l’hôpital Louis-Mourier, un établissement universitaire 
de référence et de proximité qui comprend 502 lits et 24 places de jour, un centre 
dentaire de 24 fauteuils, et réalise 160 200 consultations par an pour un budget 
annuel de 150 millions d’euros.
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Quelles sont les missions d’un hôpital comme Louis-
Mourier ?
Nous avons pour mission de soigner les habitants de Colombes 
et des communes environnantes, et toute autre personne se 
présentant à l’hôpital, dans des conditions de soin optimales et 
sans discrimination, à un coût maîtrisé.
Nous sommes rattachés à l’université Paris VII-Diderot avec 
une activité importante de recherche et de formation des 
professionnels médicaux et paramédicaux. Développer le 
soin, l’enseignement et la recherche, être un site universitaire 
sont de formidables ressources permettant de développer 
des expertises et de mieux prendre en charge des publics 
spécifiques, tout en assurant les soins de proximité.

En 2013, vous avez accueilli 62 495 urgences (adultes, 
pédiatriques et de gynécologie-obstétrique). Arrivez-
vous à faire face à toutes ces demandes et dans quels 
délais ?
Oui bien sûr ! Et ce d’autant que les urgences adultes ont été 
entièrement rénovées récemment, ce qui a permis d’améliorer 
la qualité de la prise en charge, la fluidité et les conditions de 
travail du personnel. Concernant la question des délais aux 
urgences, Martin Hirsch, le Directeur Général de l’Assistance 
Publique Hôpitaux de Paris, a pris l’engagement de réduire le 
temps d’attente à deux heures. Nous mettons tout en œuvre 
pour atteindre cet objectif rapidement.

Quelles sont les spécialités médicales de Louis-
Mourier ?
En raison de notre rattachement universitaire, notre expertise se 
développe dans de nombreux domaines. La périnatalité (prise 
en charge de la mère et du nouveau-né), avec une maternité 
entièrement neuve de niveau 3, est un de nos points forts. 
Cette maternité est la plus importante du groupe hospitalier 
auquel nous sommes rattachés, avec 3 300 naissances par 
an. Louis-Mourier est également reconnu pour ses activités 
en psychiatrie, en médecine, en infectiologie, en chirurgie 
digestive avec l’obésité notamment, en odontologie (dentaire). 
Dans chacun de ces services, nous avons une expertise assez 
poussée tout en répondant aux besoins de proximité.
Notre appartenance aux Hôpitaux Universitaires Paris Nord 
Val de Seine permet d’orienter facilement des patients vers 

des services spécialisés dont nous ne disposons pas à Louis-
Mourier, vers Bichat, Beaujon ou vers le CASH de Nanterre par 
exemple. Avec ces trois hôpitaux, nous rassemblons toutes les 
compétences et toutes les disciplines, à un niveau très élevé.

Quels sont vos projets pour cette année qui commence ?
L’hôpital développe des prises en charge de plus en plus 
courtes en une seule journée, qui répondent à l’évolution 
de la médecine et aux besoins et souhaits des patients. La 
création toute récente d’un hôpital de jour pédiatrique permet 
de soigner les bébés nés prématurément à Louis-Mourier, mais 
également les enfants atteints d’un cancer ou bien encore d’une 
drépanocytose*. L’ouverture très prochaine d’un hôpital de jour 
pour adultes permettra de rassembler sur un même plateau les 
activités de cancérologie et de médecine.
Enfin, nous avons un autre projet qui nous tient à cœur : 
l’ouverture début 2016 d’un nouveau bâtiment qui accueillera 
un service de psychiatrie de l’adolescent, avec le soutien de 
l’Agence Régionale de Santé d’Ile-de-France. Le nord des 
Hauts-de-Seine ne dispose pas de ce type d’offre de soins. 
Avec ce projet, Louis-Mourier proposera 12 lits et deux places 
d’hôpital de jour pour soigner les adolescents qui souffrent 
de troubles alimentaires ou de risques suicidaires. Cette offre 
complètera le travail d’une équipe mobile constituée d’un 
médecin, d’éducateurs, d’infirmiers, amenés à intervenir à 
l’Espace Santé Jeunes de Colombes, dans les écoles, les 
centres municipaux de santé pour prévenir, détecter et soigner 
les troubles psychiatriques de l’adolescent.

Vous êtes directeur d’une structure de 1 815 
professionnels. Quel est votre parcours et comment 
percevez-vous votre mission ?
Je suis diplômé de l’institut d’études politiques de Grenoble, 
et j’ai été admis sur concours à l’École des hautes études en 
santé publique, à Rennes, qui forme l’ensemble des directeurs 
d’hôpitaux de France. Ce poste est très stimulant, les équipes 
sont passionnées et passionnantes. L’institution comprend une 
centaine de métiers médicaux, paramédicaux, administratifs. Il 
faut constamment faire preuve d’innovation dans beaucoup de 
domaines, d’adaptation dans les modes de prise en charge, 
tout en assurant les conditions d’une qualité et d’une sécurité 
des soins optimales.

*Maladie héréditaire de l’hémoglobine très répandue.

Guillaume Caro, directeur  
de l’hôpital Louis-Mourier (AP-HP) 

Les équipes sont passionnées 
et passionnantes‘‘ ’’
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Des campagnes de prévention

Des actions ont lieu tout au long de l’année pour vous 
informer, comme le colon Tour, le 16 mars prochain, sur le 
parvis de l’hôtel de ville, pour favoriser le dépistage du cancer 
colorectal, le forum « Giga la vie » le 9 avril au gymnase 
Ambroise Paré, destiné aux collégiens ou le forum « giga 
sénior » le lendemain au même endroit, ou fin avril la semaine 
européenne de la vaccination. Rappelons que les 6 -18 ans 
scolarisés dans la ville peuvent bénéficier sur convocation de 
vaccinations gratuites (DTP-Coq, ROR et hépatite) au CMS. 
Enfin, les classes de grande section de maternelle font l’objet 
d’une sensibilisation bucco-dentaire.
Si votre enfant est porteur de maladie chronique, il peut 
bénéficier d’un Protocole d’accueil individualisé (PAI) mis en 
place par la Ville en partenariat avec la médecine scolaire et 
l’Éducation nationale.

Un espace pour les jeunes, anonyme et gratuit

Si vous avez entre 11 et 25 ans, il existe une structure anonyme 
et gratuite : l’Espace Santé Jeunes. Vous pouvez y échanger 
sans tabou sur toutes les thématiques : addictions, sexualité, 
mal-être, alimentation, relations familiales, amoureuses, 
amicales, accès à la sécurité sociale. Vous pouvez aussi y 
trouver des préservatifs, des tests de grossesse (uniquement 
réalisés par les conseillères en relations), et une importante 
documentation.

Vous pourrez y rencontrer des professionnels de santé comme 
Farida, animatrice santé, présente toute la semaine, Vincent, 
responsable, présent toute la semaine, Céline, psychologue, 
présente le lundi (10h30-18h) mercredi (14h-18h) vendredi 

(10h-18h), Christel, diététicienne, présente le mardi (9h30-
17h) mercredi (14h-17h30) jeudi (9h30-17h), Aude et 
Sandrine, conseillères en relations (sexualité, relations 
amoureuses, familiales, amicales, etc) présentes le mercredi 
de 9h à 13h30 et le jeudi de 13h à 18h.

Clarita, 22 ans, témoigne : « Je me suis rendue à l’Espace 
Santé Jeunes suite à un problème familial. L’EDAS m’a 
dirigée vers cette structure, l’accueil a été super agréable, 
je ne m’attendais pas à ce que ça se passe aussi bien, ça 
m’a rassurée. Une semaine plus tard, je suis revenue et j’ai 
pris rendez-vous avec Céline, la psychologue. Depuis, j’y vais 
toutes les semaines ou tous les 15 jours, une demi-heure ou 
1h. Ça m’a énormément apporté, j’ai appris à m’ouvrir, à me 
responsabiliser. J’ai trouvé un CDI, une chambre dans un foyer 
de jeunes travailleurs. Ils m’ont toujours encouragée dans 
mes démarches. » Pour Vincent Persuanne, responsable de 
la structure, le secret de cette réussite réside dans « l’écoute, 
la confidentialité et le non-jugement. »

Pour des consultations de médecine générale,  
le Centre municipal de santé

Depuis le 1er janvier dernier, le CMS est un centre de soins de 
premier recours où six médecins généralistes vous reçoivent 
sur rendez-vous. Le centre propose des consultations de 
médecine générale avec un suivi individualisé et des ateliers 
de prévention santé. Grand avantage de la structure : vous 
ne réglez que le ticket modérateur sur présentation de votre 
carte vitale. Il n’y a pas d’avance de frais si vous bénéficiez 
de couverture maladie universelle, de l’aide médicale de l’État 
et de certaines mutuelles. Le centre dispose d’une borne 
permettant d’actualiser votre carte Vitale.

UNE OFFRE DE SOINS AXÉE  
SUR LA PRÉVENTION
Bien que la santé ne soit pas une compétence 
attribuée aux communes, Colombes mène de 
nombreuses actions pour votre bien-être, notamment 
en termes de prévention. Tour d’horizon de tous les 
services que vous propose la Ville.

Santé
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Un centre de planification familiale

Lieu d’accueil et d’écoute basé au CMS, 
le centre de planification familiale vous 
propose des consultations médicales 
anonymes et gratuites, notamment si 
vous êtes mineur. À travers des entretiens 
confidentiels individuels ou en couple, 
vous êtes informé sur la sexualité, les 
problématiques gynécologiques, la 
contraception, la pilule du lendemain, 
soit avec une conseillère conjugale, 
soit avec une infirmière et un médecin 
diplômé en gynécologie.
Il existe par ailleurs un centre de 
contraception et d’IVG à Colombes, au 
sein de l’hôpital Louis-Mourier.

Mieux vous protéger contre  
les nuisances

Pour protéger votre qualité de vie, le 
service municipal Hygiène et Santé veille 
au respect des cadres réglementaires en 
vigueur. Il contrôle la nourriture que vous 
mangez dans tous les commerces de 
bouche de la ville, l’eau que vous buvez 
au robinet, les bruits liés à des activités 

industrielles auxquels vous seriez 
exposé, la salubrité des logements, 
la présence de nuisibles (rats, souris, 
pigeons) ou l’air que vous respirez en 
répondant aux plaintes concernant les 
feux de cheminées.

En cas de non-conformité avec la loi, le 
service municipal constate l’infraction 
avant de déclencher un arsenal répressif.

Réduire les inégalités sociales  
et territoriales de santé

Afin de réduire les inégalités sociales et 
territoriales d’accès aux informations 
et aux soins, un « Atelier Santé Ville » a 
été mis en place dans le cadre du volet 
« santé » du Contrat Urbain de Cohésion 
Sociale (CUCS). En bénéficient les 
Colombiens vivant aux « Fossés-
Jean/Bouviers/Kennedy », au « Petit-
Colombes/Grèves » et aux « Musiciens ». 
Des actions préventives sont combinées 
à des temps de rencontre autour de 
l’éducation nutritionnelle, la prévention 
des conduites à risques et la santé 
mentale.

  L’espace Santé Jeunes, 6 rue du 11 novembre. Une équipe à votre service : De gauche à droite, Christel, diététicienne, 
Farida, animatrice santé, Aude, conseillère en relations Vincent, responsable, Céline, psychologue. ADRESSES UTILES

Espace Santé Jeunes
6, rue du 11 novembre 1918
Tél. : 01 47 60 43 16
Ouvert du lundi au vendredi de 9h30 
à 18h.

CMS
267 bis, rue des Gros Grès.
Rdv par tél. : 01 42 42 41 48
ou directement au guichet de la 
structure : du lundi au vendredi de 
8h30 à 12h00 et de 13h30 à 19h00.

Bus 378 ou 304 (arrêt Quatre 
Chemins-Aragon) Tramway T2 Arrêt 
Victor-Basch.

Service municipal Hygiène et Santé
20-22 rue Arago, de 8h30 à 12h30 
sans rendez-vous. 01 47 60 81 21

Atelier Santé Ville
01 47 60 80 26

Service Prévention Santé
01 47 60 80 24

Hôpital Louis-Mourier
178, rue des Renouillers.
Tél. : 01 47 60 63 45
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LA MAISON POUR L’EMPLOI 
VOUS PROPOSE UN ACCOMPAGNEMENT PERSONNALISÉ
Située au 63, rue Gabriel-Péri, la Maison Pour l’Emploi s’adresse aux 
Colombiens âgés de 26 ans et plus. C’est un service municipal gratuit 
qui travaille de façon étroite avec pôle Emploi et la Mission locale. Il 
vous accompagne et vous conseille dans vos recherches d’emploi ou de 
formation.

Vous êtes salarié, demandeur 
d’emploi, vous souhaitez accéder 
à un emploi ou une formation, vous 
informer sur le dispositif de la validation 
des acquis de l’expérience (VAE), être 
accompagné dans votre démarche de 
reconversion ? N’hésitez pas, rendez-
vous à la Maison pour l’Emploi.

Les locaux de la structure permettent 
l’accès à de nombreux postes 
informatiques, au téléphone, aux 
offres d’emploi collectées par les 
chargés des relations entreprises, à 
l’actualité concernant les différentes 
manifestations sur l’emploi et la 
formation (salons de l’emploi et de 
la formation professionnelle, les job 

datings), à l’offre de 
formation.

Vous pouvez consulter Internet en 
autonomie, avec le soutien d’un 
animateur, participer à des ateliers : 
« Recherche d’emploi par le net », « CV 
et lettre de motivation », « Je postule », 
et bénéficier d’une formation 
sur la messagerie, le site de Pôle 
Emploi ou l’utilisation d’Internet dans 
la recherche d’emploi. L’ensemble 
de ces services est particulièrement 
apprécié : 1 200 personnes y ont 
recours chaque année.

À cette offre s’ajoute l’expertise de trois 
conseillers en matière d’information, 

de conseils et d’orientation vers 
l’emploi. Ils reçoivent individuellement 
sur rendez-vous. En fonction de vos 
difficultés, un accompagnement 
renforcé à la recherche d’emploi peut 
aussi vous être proposé.

Débusquer les postes 
« cachés »

Des petits-déjeuners 
mensuels sont 
organisés chaque 
mois, en partenariat 
avec la Mission locale 
et les chargés des 
relations entreprises, 

pour vous permettre 
de rencontrer des 

représentants de secteurs 
professionnels et de centres 

de formation sur différents thèmes 
comme la sécurité, les métiers de 
la petite enfance, les transports, le 
BTP ou la fonction publique… Une 
action qui complète les « job datings » 
proposés en coordination avec Pôle 
Emploi et organisés par les chargés 
des relations avec les entreprises, 
qui consacrent une grande partie 
de leur temps à la prospection afin 
de débusquer les postes « cachés » 
qui n’apparaissent pas dans les 
annonces.

Autant de missions qui procurent le 
petit coup de pouce indispensable 
pour retrouver le chemin vers l’emploi.

 

Emploi
À la Maison pour l’Emploi, vous pouvez consulter Internet en autonomie ou avec le soutien 
d’un animateur, accéder à de très nombreuses offres d’emploi ou de formation, ou encore 
participer à des ateliers thématiques.
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APPEL À CANDIDATURES POUR VOS PROJETS  
D’AMÉLIORATION THERMIQUE
Pour bénéficier d’un accompagnement
personnalisé et d’aides financières, vous pouvez déposer
votre candidature à partir du 9 février.

Si vous êtes copropriétaire dans un 
immeuble privé, cette opération vous 
concerne : la Ville lance actuellement 
un appel à candidature qui permettra 
de sélectionner les premiers projets 
d’amélioration thermique d’immeubles 
collectifs privés. Votre copropriété 
est invitée à constituer un dossier qui 
démontre la mobilisation et la motivation 

des copropriétaires. L’objectif global 
est de réduire d’au moins 25 % votre 
consommation d’énergie. Plusieurs 
interventions peuvent être envisagées 
comme l’isolation thermique des 
façades et des toitures, la rénovation 
du chauffage collectif…

Le PACT, association spécialisée dans 

l’amélioration de l’habitat, chargé par 
la Ville d’animer cette opération (voir 
Colombes le mag n° 2), est à votre 
disposition. L’équipe vous apporte des 
conseils dans les différentes phases 
du projet, sur le plan technique et 
administratif notamment en mobilisant 
des aides financières adaptées. La 
Ville de Colombes a créé une aide 
spécifique pour prendre en charge à 
hauteur de 50 % le coût du diagnostic 
global des immeubles à raison d’une 
subvention plafonnée à 7 500 € par 
immeuble.

L’appel à candidature sera lancé le  
9 février prochain pour une durée de 
trois mois environ. Votre première 
démarche est de vous inscrire sur le site 
internet de l’opération : www.habiter-
durable.fr. Le PACT vous contactera 
ensuite pour prendre connaissance de 
votre projet et vous aider à constituer 
votre dossier.

Opération Habiter durable : du lundi au 
vendredi de 14h à 18h, 85, rue Saint 
Denis. Tél. : 01 81 92 80 10

 Installé depuis plusieurs années avenue de l’Europe, le Relais 
d’assistants maternels (RAM) est un équipement municipal dédié à 

la fois à ces professionnels de la petite enfance, qui peuvent s’y 
informer, s’y perfectionner et rencontrer les familles, et aux parents 
et enfants. La municipalité a procédé au déménagement de cette 
structure, dans un ancien pavillon situé au 24, rue d’Estienne-
d’Orves.

RAM – 01 41 19 43 65 – Ouvert le lundi et jeudi de 9h à 17h30, le mardi 
de 9h à 20h, le mercredi de 9h à 13h et le vendredi de 9h à 12h30.

 L’opération Habiter Durable, d’une durée de 5 ans, a été lancée par la Ville de Colombes pour inciter les propriétaires 
privés à réaliser des travaux d’amélioration thermique ou de rénovation des immeubles ou des logements.

Habiter
durable

 
Transfert

DE NOUVEAUX LOCAUX POUR LE RELAIS D’ASSISTANTS MATERNELS
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CONSEILS DE QUARTIERS
DES ATELIERS FORCE DE PROPOSITION
Dans les mois à venir, chaque conseil de quartier mettra en place des ateliers 
afin de débattre de thématiques basées sur les préoccupations exprimées 
par les habitants.

Au cours du conseil de quartier du 
Centre/Agent Sarre, c’est la nécessité 
d’un diagnostic autour de la propreté 
qui a émergé. L’atelier se tiendra le 
lundi 9 mars, à l’école Maintenon. Le 
quartier des Vallées/Petite Garenne 
souhaite évoquer la mise en place 
d’un marché hebdomadaire, place 
Wiener. L’atelier se tiendra le mardi 
17 mars, dans le préau de l’école 
Léon Bourgeois B.

La convivialité et le lien social à travers 
des moments festifs sur le quartier 
sont des thèmes que les habitants des 
Grèves et du Petit Colombes souhaitent 
aborder. Une réunion aura lieu le lundi 
16 mars, salle Aragon.

Le quartier Europe/Plateau/Gabriel-
Péri a mis sur pied un atelier et mûrit 
un deuxième. Le premier atelier se 
focalisera sur la création de moments 

de rencontres entre les habitants le 
mardi 3 mars, salle Marcel-Pagnol. 
Aux Fossés-Jean/Bouviers, les 
habitants ont souhaité travailler sur la 
fête de la Saint-Jean et se réuniront 
le vendredi 13 février à la mairie de 
proximité Fossés-Jean.

Si vous êtes intéressé par le thème 
débattu dans votre quartier, pensez à 
vous inscrire par mail ou par téléphone 
le plus rapidement possible, chaque 
atelier pouvant accueillir une trentaine 
de personnes. Pour Nadia Frontigny, 
adjointe au maire en charge de la 
démocratie locale, l’objectif de ces 
ateliers est de faire des propositions 
construites pour le quartier et le bien 
vivre ensemble. « C’est aux habitants 
de chaque quartier de se saisir de 
cette opportunité pour contribuer au 
bien vivre ensemble dans le quartier. 
Leurs propositions seront accueillies 
avec grand intérêt. »

Renseignements et inscriptions :
Mairie Aragon 01 41 19 49 80 et 
Mairie Fossés-Jean 01 41 19 48 70. 
conseilsdequartier@mairie-colombes.fr

En bref
•  Délégation de service public. Le contrat 
de « réalisation d’investissements, 
exploitation et gestion du multi-accueil 
« Les Alouettes » a été attribué à la 
société Les Petits Chaperons Rouges 
par le conseil municipal lors de la 
séance du 13 novembre 2014.

•  Inscriptions scolaires. Les parents 
d’enfants nés avant le 1er janvier 2013 
ont jusqu’au 31 mars pour les inscrire, 
à l’hôtel de ville ou dans les mairies 
de proximité. L’enfant doit être à jour 
de ses vaccinations et âgé de 2 ans 
révolus le jour de l’inscription. Pensez 
à vous munir d’un livret de famille (ou 
extrait d’acte de naissance), du carnet 
de santé et d’un justificatif de domicile. 
Renseignements : 01 47 60 80 50.

•  Élections départementales. Les 22 
et 29 mars prochains se dérouleront 
les élections départementales (ex-
cantonales), qui permettront de 
renouveler l’intégralité des conseillers 
départementaux. Pour les mineurs 
ayant bientôt 18 ans et ayant été 
recensés tardivement, il est possible 
de s’inscrire avant le 21 mars. 
Renseignements : 01 47 60 80 20.

Les ateliers, organisés sous forme de groupes de travail pourront recevoir jusqu’à 30 personnes et permettront  
aux habitants de débattre de thèmes définis au cours des réunions des conseils de novembre dernier.
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RENCONTRE

JEAN-JACQUES LEROUX,  
UN CLUB OUVERT SUR L’AVENIR
Membre de longue date du Rotary Club, 
Jean-Jacques Leroux multiplie, avec 
l’association, les actions en direction des 
jeunes désireux de découvrir l’entreprise.

Notre atout, 
ce sont nos 
connaissances, 
notre réseau.

‘‘

’’

J
ean-Jacques Leroux est 
éloquent lorsqu’il s’agit 
d’évoquer l’association 
dont il est membre depuis 

20 ans, et dont il a été président. 
Créé en 1973, le Rotary Club des 
Trois Colombes, l’une des 1 100 
antennes françaises de cette 
célèbre fondation internationale, 
intervient comme son nom 
l’indique sur les communes 
de Colombes, Bois-Colombes 
et La Garenne-Colombes. Ce 
« club de professionnels », où 
se côtoient les représentants 
de toutes les catégories 
sociales, en activité ou non, 
multiplie ici comme ailleurs les 
actions de service et caritatives, 
pour toutes les causes 
touchant à l’humanitaire et à 
l’environnement professionnel.

Dans le cas de Jean-Jacques 
Leroux, qui fut expert-
comptable à Colombes avant de 
prendre sa retraite, les causes 
défendues sont multiples. 
Les mondes de la santé et de 
l’humanitaire figurent parmi ses 
préoccupations, et la mise en 
commun des ressources au 
Rotary permet de s’engager 
régulièrement sur des actions 
de ce type.

L’an dernier, 18 000 € ont 
par exemple été reversés à 
l’hôpital Louis-Mourier pour 
la création d’une salle ludique 
à destination des enfants 

hospitalisés. L’association a 
également fait don de plusieurs 
défibrillateurs à la Ville, qui 
servent maintenant dans 
plusieurs équipements publics. 
« Nous recevons beaucoup de 
demandes  de  financement, 
explique-t-il. Ce qui guide notre 
choix est l’intérêt des projets : ils 
doivent être utiles, et permettre 
pour  ses  bénéficiaires  un 
accomplissement personnel ».

Depuis trois ans, ce Colombien 
motivé applique à la lettre la règle 
du Rotary, qui est « servir », en 
s’investissant dans les lycées de 
Colombes, pour aider les élèves 
dans leur orientation. Pour ce 
faire, Jean-Jacques Leroux se 
sert, comme les 43 membres 
de l’association, de son réseau 
pour intervenir à l’institut Jeanne 
d’Arc dans les lycées Valmy 
et Maupassant, en faisant 
intervenir des chefs d’entreprise 
et cadres, en participant à des 
forums des métiers, à des 
ateliers d’aide à la création 
de CV, ou des simulations 
d’embauche. « Beaucoup de 
jeunes ont une énorme crainte 
de l’avenir, raconte-t-il. Nous 
devons faire en sorte qu’ils 
n’aient pas peur de l’entreprise, 
en jouant un rôle de conseil 
et d’accompagnateur ». Une 
mission que Jean-Jacques 
Leroux et ses amis du club 
remplissent sans jamais 
compter leur temps.



COLOMBES EN FÉVRIER30

le mag Février 2015

30

10

9

4

5

2

1

8

11

12



31

le mag Février 2015

31
Travaux sur voie publique
1.  RUE SAINT-DENIS : programmation de travaux d’ici le printemps pour 

réparer les dallages dégradés dans la rue, notamment devant le 
magasin Monoprix, et réparation des bornes de contrôle d’accès. 
Par ailleurs, les jardinières de pied de façade, gênantes pour 
l’accessibilité, ont été supprimées (voir aussi page 6).

2.  ILE-MARANTE : le plateau traversant pavé devant la nouvelle crèche, au 
carrefour de l’allée de l’Ile-Marante et la rue Robert-Schuman, a 
été livré en fin d’année. Les travaux se poursuivent actuellement au 
niveau des trottoirs longeant les opérations de logements de la rue 
de Frankenthal, et sur l’ensemble du trottoir élargi de la rue Robert-
Schuman.

Interventions sur bâtiments  
et équipements publics
3.  VIADUC FERROVIAIRE : les travaux de rénovation du viaduc ferroviaire 

se poursuivent le long de l’avenue Ménelotte. La circulation et le 
stationnement sont modifiés pendant la durée du chantier. La SNCF 
travaille également jusqu’au 13 février, de nuit, au remplacement de 
trois aiguillages au niveau des gares du Centre et du Stade.

4.  PARKING DE L’HÔTEL DE VILLE : les travaux de mise en accessibilité et 
de construction d’un ascenseur desservant le parking ont repris 
en janvier. Des opérations d’étanchéité et de maçonnerie sont 
notamment en cours avant l’installation du matériel électrique.

Grands chantiers
5. LA MARINE : la suite des travaux de voirie sur la rue Pierre-Expert est 
programmée à partir d’avril, après démontage des installations du chantier 
du groupe scolaire, en voie d’achèvement. La nouvelle médiathèque 
accueillera, elle, en février les membres du personnel, pour une période de 
deux mois d’installation et de classement des ouvrages.
6. 199-207 AVENUE DE STALINGRAD : la déconstruction de l’ensemble de 
logements, conduite dans le cadre de l’opération de rénovation urbaine, 
se poursuit jusqu’à la fin du mois de mars.
7. CSC ET MÉDIATHÈQUE DES FOSSÉS-JEAN : les travaux d’installation des locaux 
provisoires des deux équipements de proximité sont provisoirement 
arrêtés en raison d’un aléa de chantier.
8. 32-34 EUROPE : une portion de la nouvelle rue Jean-Monnet a été ouverte 
pour accompagner la livraison du nouveau bâtiment (sis au 2, rue Jean-
Monnet) construit par I3F dans le cadre du réaménagement de l’ilôt, en 
cours.
9. ILÔT DIT DE LA RUE D’ATHÈNES : la construction des premiers bâtiments de 
logements de cette concession, par l’opérateur Nexity, vient de débuter.
10. ZAC DU PONT DE LA PUCE : la construction de l’ensemble de 39 logements 
sociaux, qui comprendra plusieurs locaux commerciaux au rez-de-
chaussée, se poursuit avenue Henri-Barbusse.
11. GRÈVES 2 : les derniers travaux de réaménagement se poursuivent à 
l’intérieur des espaces communs de Colombes Habitat Public. Le mail 
de la rue Salvador Allende, aménagé du trottoir jusqu’à la voirie, qui 
accueille une nouvelle piste cyclable, a été livré en décembre  
(voir aussi p. 14).
12. ZAC CHARLES-DE-GAULLE EST : les démolitions ont débuté au niveau de l’îlot 5 
(autour des rues Colbert, Estienne-d’Orves et du boulevard Charles-de-
Gaulle) pour une période de quatre mois.

6

7

3
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La Science se livre
Du 24 janvier au 11 février 2015 
Manifestation départementale sur le thème du 
Vivant. La « science se livre » a pour objectifs de 
développer des animations de culture scien-
tifique dans les bibliothèques et les établisse-
ments scolaires, de favoriser les échanges avec 
la communauté scientifique et de proposer des 
formations aux professionnels.
Programme complet sur www.colombes.fr ou 
dans les lieux publics. Entrée libre.
Médiathèque Jacques-Prévert, 6, passage 
Jacques-Prévert. Tél. : 01 47 84 85 46
Médiathèque Michelet, 11, rue Jules Michelet. 
Tél. : 01 47 80 57 38

PROGRAMME
de janvier à juin 2015 

ENTREE 

LIBRE

Réservation

pour les groupes

De bouche
à oreilles

L’heure du conte dans les médiathèques de Colombes

MÉDIATHÈQUES 

Jacques Prévert 
6, passage Prévert

01 47 84 85 46

Jules Michelet
11, rue Jules Michelet 

01 47 80 57 38

mediatheques.colombes.fr 

www.colombes.fr www.colombes.fr

4p bouche à oreilles_Mise en page 1  17/11/2014  11:30  Page1

Animation

Événement

Les 4 et 11 février à 14h30
De bouche à oreilles : avec les conteuses 
de la Cie le Temps de Vivre ou avec les 
bibliothécaires. 
Tout public de 4 ans à 7 ans. Entrée libre 
Médiathèque Michelet, 11, rue Jules-
Michelet. Tél. : 01 47 80 57 38

Mardi 20 février à 14h 
Histoires de surfer.
Atelier Jeune public à partir de 7 ans, sur 
réservation.
 

Mercredi 21 février
à partir de 15h
Histoire à croquer
Durée 25 à 30 minutes.
Jeune public à partir de 5 ans.
Médiathèque Jacques-Prévert, 6, passage 
Jacques-Prévert. Tél. : 01 47 84 85 46

Même pas peur !

Cinéma
À découvrir à l’Hélios  
en février

Le cinéma l’Hélios vous propose de nombreuses 
sorties en février (sous réserve de modifications).
Foxcatcher de Bennet Miller
Les nouveaux héros de Don Hall et Chris Williams
American Sniper de Clint Eastwood
Le dernier loup de Jean-Jacques Annaud
Les nouveaux sauvages de Damian Szifron

Rendez-vous également le 12 février à 20h30 
pour une projection spéciale du film L’Enquête, 
inspiré de l’affaire Clearstream, avec Gilles 
Lelouche, en présence de son réalisateur Vincent 
Garenq.

Renseignements : www.helios-cinema.fr
 Dans « L’Enquête », Gilles Lelouche interprète Denis Robert, le journaliste qui a cherché à dévoiler l’évasion 

fiscale et le blanchiment d’argent de la société Clearstream.
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Jusqu’au samedi 28 février 
Présentation des images lauréates du 
traditionnel concours photo du Musée 
municipal d’Art et d’Histoire qui avait pour 
thème « Les cinq sens à Colombes ». « La 
beauté de l’élémentaire » présente un 
aspect de la création de la photographe 
Maria-Laetizia Piantoni, en résidence 
à Colombes dans le cadre du Contrat 
local d’éducation artistique (CLEA). Fruit 
d’une rencontre pour le moins originale, 
cette exposition présente un travail 
photographique mené à la manière d’un 
anthropologue, elle y mêle photographies, 
réalisations plastiques et imaginaires. 
Tout public. Musée d’Art et d’Histoire,  
2, rue Gabriel-Péri. Tél. : 01 47 86 38 85

La photographie 
s’expose au Musée 
d’Art et d’Histoire

L’amour en miettes avec Audrey Vernon

Jusqu’au vendredi 6 février
Nicole Orard et Catherine Le Prévost vous font voyager 
entre Spitzberg et Alpes : nature silencieuse à la beauté 
fragile, gouttelettes de givre et cristaux de glace aux 
formes si improbables, ours polaires et phoques sur 
la banquise… Dépaysement assuré et ébahissement 
garanti. Cette exposition ne vous laissera pas de glace !
Tout public, entrée libre. Du lundi au vendredi de 9h 
à 12h30 et de 13h30 à 17h. Centre Nature, 16, rue 
Solférino. Tél. : 01 47 80 35 87

Glaces d’ici et d’ailleurs

Exposition

Dîner 
spectacle

Samedi 14 février, dès 19 h
Pleine d’humour, la Cuisine de l’Avant Seine invite la comédienne Audrey 
Vernon pour nous parler d’un sujet parfait pour la Saint-Valentin : l’Amour. 
La saison dernière, la comédienne nous expliquait comment épouser 
un milliardaire. Ce soir, Audrey dynamite nos idées sur l’amour. Elle 
règle ses comptes avec Phèdre, Brad Pitt et les bobos du cœur. Pour 
l’occasion, le chef Grégory Vinatier propose un menu amoureusement 
pensé accompagné d’une coupe de champagne… Et si les (grands) 
sentiments ne sont pas au rendez-vous, tant pis pour eux…
45 € (Champagne, entrée, plat, dessert, café, hors suppléments et 
autres boissons). Baby-sitting de 19 h à 23h : 10 €/enfant 
L’Avant Seine Tél. : 01 56 05 00 76.

Exposition
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Platonov
Théâtre

   La Bataille d’Austerlitz
Vendredi 13 février à 20h30
D’une pièce à l’autre, Insula orchestra vous 
propose une pérégrination musicale réunissant 
symboliquement les trois Empereurs dont les 
noms resteront à jamais liés à cette Grande Bataille 
d’Austerlitz : Napoléon Bonaparte, François Ier 
d’Autriche et Alexandre Ier. Vous reconnaîtrez sans 
doute dans le sublime deuxième mouvement du 
quatuor op 76 n°3 l’air de l’hymne national allemand : 
composé en 1797 par Haydn, ce thème inspiré de 
mélodies populaires a été offert à François Ier le 
12 février 1797, en guise de cadeau d’anniversaire. 
Les trois quatuors opus 59 de Beethoven sont 
quant à eux dédiés à leur commanditaire, Andreï 
Razoumovski, qui n’était autre que l’ambassadeur 
du tsar auprès de la Cour des Habsbourg. Vous 
entendrez enfin « La Bataille d’Austerlitz » de 
Jacques-Marie Beauvarlet Charpentier, dédiée par le 
compositeur à la Grande Armée.
Programme :
- Joseph Haydn, Quatuor op. 76 n°3 en do majeur
-  Ludwig von Beethoven, Quatuor op. 59 n°1 en 

fa majeur (Adagio molto e mesto et Thème russe 
Allegro)

-  Jacques Marie Beauvarlet Charpentier, La Bataille 
d’Austerlitz (version inédite pour quatuor)

Concert proposé par Insula orchestra : Aude Caulé 
et Cécile Garcia, violons ; Raphaëlle Bellanger, alto ; 
François Poly, violoncelle.
Entrée libre. Conservatoire, 25, rue de la Reine 
Henriette. Tél. : 01 47 60 83 83

Vendredi 13 février à 20h 
On est à la campagne, chez la jeune veuve Anna Petrovna. Il y a là des 
banquiers, des propriétaires fonciers sentimentaux, des pique-assiette, 
des jeunes femmes belles et déterminées… Au milieu de tout ça, s’agite 
Platonov. Téméraire et passionnée, Emmanuelle Devos croque dans le 
rôle d’Anna Petrovna avec un appétit féroce et une fragilité trompeuse. Le 
Collectif Les Possédés signe un grand « Platonov » délicatement enragé.
Tout public à partir de 15 ans. L’Avant Seine. Tél. : 01 56 05 00 76.

Atelier

Mercredi 18 février
de 14h à 15h30 
À l’occasion du carnaval, venez fabriquer 
vos masques avec des matériaux 
naturels et devenez hérisson, hibou, 
chouette. 
Tout public à partir de 6 ans. Entrée libre.
Centre Nature, 16, rue Solférino.
Tél. : 01 47 80 35 87

Création de masques

Concert
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Pss Pss
Mardi 10 février à 20h30
Quand Pss rencontre Pss, c’est 
l’étincelle… Des gags en série 
qui s’enchaînent sans répits. 
Jonglages, mimes, acrobaties, les 
deux Circassiens sont des clowns 
virtuoses. En quelques gestes, ils 
croquent les plaisirs et les contraintes 
de la vie à deux. Applaudi partout 
dans le monde, et dans les plus 
grands festivals de cirque, le duo 
espiègle des Baccalà Clown est une 
bouffée de plaisir frais. 
Tout public à partir de 8 ans.
L’Avant Seine. Tél. : 01 56 05 00 76

Le Misanthrope ou  
l’atrabilaire amoureux

Cirque

Théâtre

Théâtre

Arlequin poli  
par l’amour

Arlequin est un rustre : non content de 
se comporter comme un idiot, il prend le 
risque de tromper une fée avec une bergère 
innocente. De ce quiproquo amoureux, 
Marivaux brode une pochade amusée et 
efficace. Vive et impertinente, la mise en 
scène expose cette guerre des sentiments 
sur fond de disco. Un Marivaux ludique par 
la rafraîchissante compagnie La Piccola 
Familia. Le metteur en scène Thomas Jolly 
révèle toute la modernité et la pertinence du 
texte.
Rencontre à l’issue du spectacle. Tout public 
à partir de 10 ans. L’Avant Seine.
Tél. : 01 56 05 00 76

Samedi 7 février à 20h30 
Célimène, la fausse mondaine, use de son charme 
et de son éventail pour masquer son désamour 
de la société qui l’entoure. Alceste, hargneux et 
également déçu par la petitesse des hommes, 
l’aime. Et, Molière oblige, il n’est pas le seul ! 
L’inclassable Michel Fau dirige et donne la réplique 
à une troupe détonante menée par Julie Depardieu. 
Un Molière baroque salué par la critique et joué 
comme son illustre auteur l’aurait souhaité. Drôle et 
extravagant.  
Tout public à partir de 12 ans. L’Avant Seine.
Tél. : 01 56 05 00 76

Création de masques
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 Les 5, 6, 10, 11, 12, 
13 février à 20h30
Nouvelles représailles 

La Cie Les Héliades poursuit son 
exploration de l’univers de Hanokh 
Levin, auteur contemporain israélien, 
irrévérencieux et jubilatoire. Véronique 
Widock se lance dans une création 
mêlant musique et théâtre, hommage 
aux formes cabarets. Porté par l’énergie 
de trois comédiens et d’une violoniste, 
Nouvelles représailles nous embarque 
dans une succession de monologues 
incisifs, scènes courtes à l’humour 
décapant et chansons inattendues, 
dressant le portrait d’une société 
contemporaine entre repli et adrénaline, 
doutes et illusions.
Participation des élèves du 
Conservatoire de Colombes à la bande-
son dans le cadre d’un partenariat 
pédagogique. Le spectacle sera rejoué 
les 4,5,6 et 7 mai prochains.
Le Hublot, 87, rue Félix Faure
Tél. : 01 47 60 10 33

 Samedi 7 février à 20h30
Les Cavaliers
De Joseph Kessel. Adaptation et mise 
en scène d’Eric Bouvron
Le jeune et orgueilleux Ouroz participe au 
tournoi le plus important d’Afghanistan, 
le Bouzkachi du Roi. C’est un sport très 
violent pour les cavaliers où tous les 
coups sont permis. Mais Ouroz échoue, 
tombe de cheval, et se brise la jambe. Il 
doit à présent retourner dans sa province 
lointaine pour faire face à son père, le 
grand Toursène, qui fut champion de ce 

jeu cruel et porte la fierté et la gloire d’une 
famille qui n’a jamais failli dans les grandes 
épreuves. Adultes.
MJC Théâtre de Colombes – 96/98 rue 
Saint Denis/01 56 83 81 81

 Samedi 7 février à 20h30, 
dimanche 8 février à 16h
Arthur Rimbaud, « l’homme 
aux semelles de vent »
Jean-Pierre Muller vous convie à une 
lecture apéritive afin de participer à un 
voyage au cœur de l’œuvre d’Arthur 
Rimbaud qui écrit ses premiers poèmes 
à l’âge de 15 ans. Pour lui, le poète 
doit être « voyant » et « absolument 
moderne ». La clairvoyance et la densité 
de son œuvre poétique, font de lui une 
des premières figures de la littérature 
française.
Plus d’infos : Nicole au 01 47 75 94 90 
ou 06 13 68 52 05
Théâtre du Peuplier noir, 3, av. St-Saëns

  Dimanche 8 février à 15h30
Splatch !

Par la magie de la lumière et de la vidéo, 
deux petits clowns à la Buster Keaton 
pataugent, arrosent des parapluies qui 
poussent comme des fleurs, courent 
sous une pluie battante et tentent de 
saisir un peu de cette eau qui ruisselle, 
qui goutte, qui murmure, qui chante.
Tout public à partir de 3 ans.
MJC Théâtre de Colombes – 96/98 rue 
Saint Denis. Tél. : 01 56 83 81 81

 Samedi 14 Février à 16h30 
Opération Kitrid

Fable musicale pour actrices et 
marionnettes de et avec Céline 
Caussimon et Nadja Djerrah. Qui sont 
les mystérieux Kytrids qui menacent le 
village de Rana la grenouille du Panama ? 
D’un bond, Rana saute de l’autre côté 
de l’Atlantique pour demander de l’aide 
au Professeur Rose…

Compagnie A & A 
Durée : 45 minutes
La cave à théâtre, 58 rue d’Estienne 
d’Orves/01 47 80 92 19
Tout public à partir de 5 ans

 Samedi 28 février
Soirée-concert Gipsy
De 19h à 22h30, au Tapis Rouge, 
l’Association culturelle Gitane propose 
une soirée-concert Gipsy avec le groupe 
« Olé Noys » Gipsy Kings fils et le groupe 
« Gipsy Fusion », avec la participation du 
magicien « Mickaël Castrale Bela ».
Tout public

COLOMBOSCOPE DES ASSOCIATIONS

 Mardi 10 février
De 19h à 22h : tournage découverte. Tout 
public à partir de 15 ans.

 Du lundi 23 au jeudi 26 février
Modelage Enfants/Ados. Tout public à partir de 
6 ans. En quatre séances de 10h à 13h.

 Du lundi 23 au jeudi 26 février
Tournage Ados. Tout public à partir de 9 ans. 
En quatre séances de 15h à 18h. 
Atelier Fans de terre, 51, rue Guerlain 
Renseignements et réservation
au 06 11 02 91 90.

Stages d’écriture
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Texte non parvenu.
Xxxx

Président de groupe : Philippe Sarre. Chantal Barthelemy-Ruiz, Michèle Etcheberry, 
Fatoumata Sow, Kamel Essaied, Alexis Bachelay.

Le conseil municipal de décembre s’est déroulé  
dans un climat tendu
La droite révèle à chaque occasion son projet politique dévastateur. Les services 
publics locaux et les salariés communaux sont dans le collimateur. Le groupe 
communiste est intervenu avec forces et convictions pour défendre le CMS, les 
effectifs municipaux et le maintien dans le réseau d’éducation prioritaire du sec-
teur Gay Lussac.
Malgré les 6 000 signatures de la pétition pour la défense du centre municipal de 
santé qui ont été remises au conseil municipal pour obtenir une ouverture des 
discussions avec les partenaires en vue de conserver l’ensemble des services et 
de pérenniser le CMS. Madame Goueta continue droit dans ses bottes, sou-
tenue par toute sa majorité, à démanteler les services publics locaux, en se 
réfugiant derrière les amputations budgétaires du gouvernement.
La réponse aux Colombiens, « allez vous faire soigner ailleurs, à Nanterre ou 
Gennevilliers » est inacceptable car dans le même temps la majorité actuelle 
trouve de l’argent pour réarmer la police municipale et la doter d’équipements 
nouveaux.
La décision de réarmer la police municipale est dangereuse et source de confu-
sion.
Quand on parle santé, elle répond sécurité, nous sommes également préoccu-

pés par la tranquillité des Colombiens mais nous le sommes tout autant pour 
leur santé.
Madame Goueta montre son vrai visage et reste sourde aux attentes des Colom-
biens.
Nous l’avons souvent dit au conseil municipal, les services publics locaux sont 
des maillons essentiels dans la vie locale, à chaque fois qu’ils sont remis en 
cause, des femmes et des hommes sont exclus de services qui leur permettent 
de bénéficier de la solidarité et de se soigner, ce que permet le CMS.
Malgré la forte opposition contre ces décisions, le gouvernement socialiste ne 
remet pas en cause la sortie de Gay Lussac du réseau. La mobilisation des ensei-
gnants et parents à permis un recul partiel, les moyens sont maintenus mais ils 
peuvent être remis en cause à tout moment. 
Le vœu déposé par le groupe communiste qui s’oppose à la sortie des réseaux 
d’éducation prioritaire du secteur Gay Lussac a été adopté.
Le vœu et les interventions du groupe sont consultables sur : www.pcf-colombes
Nous sommes encore plus déterminés pour nous opposer aux politiques des-
tructrices d’où qu’elles viennent et pour ouvrir de nouveaux espaces de rassem-
blement citoyens à gauche.

Président de groupe : Yahia Bouchouicha, Brigitte Gonthier-Maurin, 
Pacary Patricia, Aissa Ben Braham.

Véronique Monge

« Le vrai bonheur, ce n’est pas de partir tuer » (P. Pelloux)
Les 7 et 8 janvier, nous avons été horrifiés par les attentats qui ont tué17 jour-
nalistes, policiers et juifs. Notre pays, rassemblé, a redit son attachement à ses 
valeurs sans distinction de religions, de croyances et de sensibilités.
Il faut regarder ce qui n’a pas fonctionné, et l’améliorer, sans rogner les libertés 

publiques, sans tomber dans le tout sécuritaire.
Les trois tueurs, français, venaient de nos quartiers, avaient connu l’école, l’ASE, 
la prison. Ils n’étaient pas nés terroristes, ils le sont devenus. Il faut remédier à 
cette faille sociale.

Patrick Chaimovitch. Pour lire la tribune complète : http://www.patrick-chaimovitch.

PARTI SOCIALISTE

PARTI COMMUNISTE

CITOYENS AUTREMENT

EUROPE ÉCOLOGIE LES VERTS

Rire ou pleurer, Ensemble !
Plus que jamais, continuons pour la liberté et soyons 
fiers de notre diversité, qu’elle reste notre force
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Après le 11 janvier

Les attentats qui ont frappé la France en ce début d’année sont 
encore dans tous les esprits. La barbarie et les comportements les 
plus extrémistes se sont déroulés sous nos yeux, sur notre territoire, 
ciblant tout à la fois un journal satirique, une épicerie casher et nos 
forces de police, assassinant froidement des femmes et des hommes. 
L’émotion soulevée à travers notre pays a été sans précédent et nous 
ne pouvons laisser faire sans réagir quelles que soient nos origines 
et notre religion.

L’extraordinaire élan populaire et spontané qui s’est manifesté dans 
toute la France après ces tueries successives représente bien une 
lueur d’espoir au milieu de la noirceur de notre sinistre actualité. En 
effet les citoyens français se sont mobilisés car ils ont compris que les 
valeurs de la République, notre devise de Liberté, Égalité, Fraternité, 
étaient gravement menacées. Par millions, nos concitoyens ont 
exprimé avec dignité leur soutien, leur présence, leur indignation, leur 
chagrin partagé avec les familles des victimes.

Cette mobilisation est allée bien au-delà de la marche républicaine du 
11 janvier, beaucoup de citoyens se sont sentis concernés sans pour 
autant aller manifester ce jour-là.

À l’initiative du Maire de Colombes, Nicole Goueta, la municipalité tout 
entière a rendu hommage aux victimes de la barbarie devant le parvis 
de l’Hôtel de Ville, le 8 janvier, accompagnée des représentants des 
principaux cultes. De nombreux Colombiens étaient présents ; ce fut 
un moment de recueillement fort ainsi qu’un beau signe d’unité.

Au-delà de l’émotion légitime et du nécessaire recueillement, 
la gravité de ces événements nous impose une réflexion et une 
mobilisation immédiates. Et ce, à chaque échelon de la société, élu 
ou simple citoyen. La responsabilité est collective.

La nation française s’est construite par l’adhésion politique à des 
principes et des valeurs communes. On constate aujourd’hui que 
ces valeurs sont gravement remises en cause. Comment de jeunes 
Français deviennent-ils des terroristes et passent à l’acte au nom du 
djihadisme ?

Car ces terroristes sont Français, ils sont nés en France, ils y ont 
grandi, ils sont allés à l’école. Leur parcours criminel répond point par 
point à celui décrit depuis des années, dans l’indifférence générale, 
par les services de sécurité et certains experts : multi-délinquance, 
radicalisation en prison, embrigadement dans les cités, entraînement 
militaire à l’étranger. Et désormais passage à l’acte.

La mobilisation des services de l’État, que ce soit la police, et le 
renseignement est évidemment une première réponse. Nos 
concitoyens ont exprimé un fort besoin de sécurité ainsi qu’une 
grande reconnaissance envers les missions difficiles des forces de 
police. Il est assez inédit de voir des manifestants embrasser les CRS 
qui assurent la sécurité d’un cortège.

Mais la mobilisation des moyens de lutte contre le terrorisme ne 
saurait être la seule réponse apportée par une démocratie remise 
en cause.

On ne peut continuer ainsi à tout laisser filer, l’école, la famille, la 
civilité, il est plus que jamais nécessaire d’affirmer avec autorité 
et conviction notre attachement aux valeurs de la République 
et de combattre ceux qui les contestent. Ce n’est pas une vision 
archaïque du contrat social, c’est simplement les bases d’une vie 
libre en société.

La gravité de la situation impose que l’on sorte des incantations sur 
le vivre ensemble, et par là même du déni dans lequel se complaisent 
trop de responsables. Jusqu’à présent, une sorte d’omerta régnait 
sur ce sujet, on n’avait le droit que de clamer de bonnes intentions 
mais surtout pas de poser les vraies questions au risque de passer 
pour affreux raciste, intolérant

Il est évident que la France est faite de diversité, c’est pourquoi 
le besoin d’un modèle républicain est plus fort que jamais. Ces 
attentats terroristes perpétrés par de jeunes Français démontrent 
l’échec complet d’une vision mosaïque de la société promue par 
la gauche depuis des années. À force d’ériger le multi-culturalisme 
au rang de valeur absolue, la diversité est devenue plus importante 
que l’égalité, ce qui nous sépare plus important que ce qui nous 
rapproche. Il est urgent de reprendre le chemin de la République 
pour réfléchir à ce qui nous unit et à comment vivre ensemble.

Et nous ne pouvons pas tout faire reposer sur les épaules de l’école 
et de ses enseignants, l’école ne peut pas, seule, fabriquer l’esprit 
républicain. Le refus de la minute de silence dans de nombreux 
collèges et lycées a montré à quel point les enseignants étaient 
démunis face à au sentiment de non-appartenance à la France 
exprimé par certains élèves.

Il faut à tout prix résister à la tentation de l’amalgame et tendre la 
main à l’immense majorité de musulmans qui veulent vivre selon les 
lois de la République. Chacun doit prendre ses responsabilités, les 
familles, l’école, la justice, et les décideurs politiques.

Présidente de groupe : Caroline Coblentz
Nicole Goueta, Jean-Paul Bolufer, Rémi Noual, Leila Leghmara, 

Bernadette Samama, Pierre Nicot, Samuel Métias,
Marie-Lise Vallée, Amélie Delattre, Nora Djellab,

Karim El Bachtany, Anne Bourdu, Yves Pique, Nadia Frontigny, 
Sébastien Perrotel, Rachid Chaker, Hervé Hemonet,

Eddy Elmaleh, Tarek Wehbe Gwenola de la Seiglière,
Véronique Vignon, Mohamed Regragui, Antoine Moukarzel,

Yvonne Périchon, Jean Lorrain, Diane de Longueville,
Alexandre Giudicelli, Danièle Skenazi, Soazig Hubert,

Rachid Beljoudi, Gaëlle Moncomble, Arnold Bauer,
Marie-Claude Bourgeot, Anne Sloukgi, Ludovic Arnould,

Sabrina Mebarki, Mickaël Thine, Patricia Koutenay,
Michel Mome, Touria Hadj Kacem.

UMP, UDI, MODEM, NON INSCRITS





ALAIN SAINT-OGAN,  
PIONNIER DU DESSIN DE PRESSE
À leur manière, le service municipal des Archives et notre 
magazine ont souhaité rendre hommage aux caricaturistes 
disparus en revenant sur le parcours d’Alain Saint-Ogan, 
dessinateur de presse, colombien de naissance et célèbre 
créateur de Zig et Puce.

N
é dans notre commune le 7 août 1895, Alain Saint-
Ogan crée à seulement 12 ans Le Journal des Deux 
Mondes qui compte rapidement deux mille abonnés, 
dont le président de la République Armand Fallières et 

la comédienne Sarah Bernhardt. Très vite, le jeune prodige se 
spécialise dans le dessin humoristique.

Sa célèbre série Zig et Puce apparaît en 1925, initialement 
dans Le Dimanche illustré, supplément hebdomadaire pour la 
jeunesse du quotidien L’Excelsior, pour remplacer une planche 
de publicité manquante à la dernière page. L’originalité de 
cette bande dessinée tient au fait que c’est la première fois en 
France que sont intégrées dans la mise en scène les « bulles » 
qui rendent le récit plus tonique. Le graphisme est également 
très personnel, Alain Saint-Ogan s’inspire pour cela de sa 
formation aux Arts décoratifs.

Il inspire Hergé

D’abord constituée d’une suite de gags, la série se transforme 
peu à peu en récits d’aventure plus structurés. L’engouement 
est tel que les lecteurs écrivent en masse pour réclamer une 
parution plus régulière ; ce qui sera fait en 1927. Parallèlement, 
ses personnages font l’objet d’une exploitation publicitaire, 
une première en France : Alfred le Pingouin prend même 
le rang de mascotte, tout particulièrement auprès de la 
chanteuse Mistinguett et de l’aviateur Lindbergh. On retrouve 
Zig et Puce au théâtre ou en chansons et la réplique « T’as 
le bonjour d’Alfred », dite régulièrement après la défaite d’un 
adversaire, devient une expression du langage courant.

L’œuvre de Saint-Ogan sert de modèle à Hergé, jeune 
débutant, créateur de Tintin, qui vient lui rendre visite à Paris 
en 1931 pour lui demander conseil. On peut effectivement 
reconnaître l’influence de Zig et Puce dans la bande dessinée 
Quick et Flupke d’Hergé.

Un dessin humoristique 
quotidien à la une
La carrière de ce pionnier sera presque exclusivement 
consacrée au jeune public avec d’autres personnages, dont 
l’Ours Prosper et Monsieur Poche. L’illustrateur devient 
rédacteur en chef de Cadet-revue puis de Benjamin, et 
crée même un dessin animé. Après la Seconde Guerre 
mondiale, il est élu président du Syndicat des dessinateurs 
de journaux pour enfants, anime une émission radiophonique 
et produit des émissions télévisées. En dehors de ce public 
de prédilection, il écrit quelques romans et mémoires, illustre 
des livres, dessine des cartes postales et publie un dessin 
humoristique quotidien à la une du Parisien libéré. En 1974, 
l’année de sa mort, il est nommé président d’honneur du 
premier festival d’Angoulême. Ses albums ont été réédités 
par Glénat entre 1995 et 2001.

le mag Février 2015

HISTOIRES VÉCUES

Un dessin humoristique 
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Bienvenue à nos nouveaux petits Colombiens

Ils se sont mariés

Ils nous ont quittés

Aya ABOUABDELLAH, Neïla AIT AISSA, Lycia AÏT TAARA, Evan AIT-HELAL, Yann AKOUVI, Lucie ALEXANDRE, Loubna ALOUI, Kendrick AMANFO, 
Abdelhamid AMINE KHODJA, Hugo ANTOINE, Chahïn ASRI, Hind AYAD, Ryan AYOUB, Aminata BA, Fahim BACHIRI, Alya BAKIR, Wassim BALIT, Elie 
BANZOUZI TCHIKOUTA, Chloé BARNEOUD-ROUSSET, Myriam BEDAD, Sana BELABBAS, Chaïma BEN AMRI, Lilia BENALIA, Chahinez BENCHABANE, 
Ines BENHAMDI, Aymane BENHEDDI, Yaniss BENJAMAA, Youness BENJAMAA, Lea BENKACI, Marouane BENMAKHLOUF, Sofiane BENSAKRANE, Norine 
BENSALAH, Martin BERTOJO, Anna BOUDJENANE, Idriss BOUKAKA, Ayline BOUSAID, Abdelhamid BOUSBIH, Louis BROCHARD, Ntoya CALVARO, Julia 
CARNEIRO, Noé CASANOVA, Yosri CHERIF, Aydan CHERIF, Neil CHHETRI KHATRI FABBRI, Eva COSTAS, Garance DA SILVA HORY, Ahmad DAHOMAY, 
Israâ DAHOUMANE, Mathilde DAILLOUX, Amaya DANIEL, Emma DEBOSSE, Théo DECAVEL, Safwan DEHOUM, Thaïs DEKEISTER, Ernes DEMAJ, Lia DÉRÉ 
BERKAT, Jade DESCOTEAUX, Philippine DESSERY, Anaïs DEVINGT, Djibril DIA, Demba DIAKITE, Judiency DIEMA, Soukeyna DIOUF, Walid DJIDEL, Issa 
DOUCARA, Ilyas DOUROUNI, Constance DUPARD, Lya EBEHEDI, Ali-Omar EBRAHIM, Wassim EL AMMARI, Anas EL BAAMRANI, Adam EL BAHTOURI, 
Zayd EL BALI, Nissrine EL BOUDRARI, Mayar EL HABIB, Rayan EL HAIMER, Yasmine EL MECHRAFI, Shérine EL MOKNINE, Anir ELMOUDEN, Milan 
ESPEJEL PRESIS, Rita FAHIM, Djenna FAID, Iyad FAILALI, Faris FAKHREDDINE, Paul-Henri FATO, Axel FAUVEAU MESSIASSE, Kiara FELIX, Ilyan FERRAH, 
Safia FOFANA, Aymen FYFY, Léane GAGNIERE, Héméré GARCIA, Siméon GARCIA, Fatima GAZZAZ HADJ LARBI, Haniel GEORGE, Marielle GEORGI, 
Evan GERLEVIK, Alice GERMANE, Mohamed GHENNAÏ, Maïa GIBERT, Jules GLORIA, Ahmadou GNINGUE, Charles GODET, Marie-Isabelle GOMIS, Nathan 
GUEDEHOUSSOU, Linda GZARA, Paul HA QUACH, Rayan HADDAD, Enzo HADDOUCHE, Ayoub HADJADJ, Tara HADJ-ALI, Firdaws HAJAJI, Naïm 
HAJJI, Adam HAKEM, Aymane HAMMOUDOU, Jade HAMRI, Juliette HANSS, Malik HAOUARI, Margaux HECQUET, Yanis HENRION LAMBERT, Gauthier 
HERBULOT, Winsy HERNANDEZ, Manon HEUMANN, Nayla HIRECHE, Manel H’MIMA, Isis HOARAU, Giulia HOUDIN, Héla HOUIMLI, Amine HOUMMIRI, 
Cica HOUNKPÊ, Jalil HOURADI, Lily HOURMAN, Kassim HRITANE, Yasmine HSAINE, Kacem IDHAMANE, Ishac IDIHYA, Adhan IMÏGRE, Ali Alakbar JABER, 
Oubeyd-Allah JEAN, Jade JEAN-CHARLES, Jahwayn JOSEPH-MONROSE ETIENNE, Abisha JUDE CHRISTY KULENTHIRAN, Jad KALOUSTIAN, Léna 
KAMGHAIN, Léonie KERLEAUX SALGADO, Mattéo KERLEAUX SALGADO, Neila KHALOUKY, Kelan KHARBACH LAMY, Sirine KHAZZANI, Ziyad KHEFIF, 
Maywen KHEMIRI, Asma KHENISSI, Mehdi KHIER, Khadija KHRISSI, Bi KOFFI, Amina KOURBANE, Ethan KPADENOU, Mustapha KRID, Elina KUKLECAJ, 
Aïcha LABASSI, Rabia LAGUERRE, Ritaj LAHOUEL, Olivier LAMIELLE, Ambre LAMONZIE, Yasmine LAMRINI, Naëlys LANGLOIS, Jenna LAOUDI, Lyham 
LARBAA, Ines LARIK, Siméon LAROULANDIE LEAGE, Lina LE FOULER, Sheldon LEFRANÇOIS, Nassim LEHHANI, Maloé LEMOINE, Marie LERAILLEZ, 
Ethan LEVACHER, Cassandre LIMOUSIN, Matteo LIU, Annaëlle LOCK, Adam LOPES, Gaël LOUET, Loïck LOUET, Rimène MAADI, Eden MABINDA-MUYAWU, 
Enoë MACEL, Owen MADOUNGOU YAMBA BEYENE, Raphaël MAGNE, Assef MAHRAOUI, Camille MAHUZIER, Jouhayna MAJICH, Tyrone MANDANE, 
Zeineb MANDHOUJE, Amelie MARASINGHE ARACHCHILAGE, Eden MARCHAL PSAILA, Camille MARCHET LASNIER, Elias MARQUES LIMA ABASSI, 
Clémence MARQUIS, Nader MARS, Apolline MARTINEZ, Ilyès MAZI, Mohamed MÉBARKIA, Liyah MEKONO TSILA, Lola MÉNARD RATTEL, Rose MÉNARD 
RATTEL, Camille MENEGHIN, Mateja MÉRESSE KOSTADINOVIC, Aksil MESSAOUDI, Thanina MESSAOUDI, Ilyes MEZAACHE, Abdelrahman MEZALOUAT, 
Shams MEZALOUAT, Layna MIABANZILA, Imane MIR, Kenneth MITOULOU MPOLO, Philippe MOUTALE SULIMENKO, Clémence MOUTIÉ, Hèléna NASHED, 
Rachel NATCHIMIE, Youssuf NDABIRABE, Emmanuel NDAMBWE EKWA, Ahmed NDIAYE, Mayron-Junior NTEWUZILA, Safia OUACIF, Amine, Moadh OUNI, 
Nael OUTMICHA, Héloïse PAGE, Léo PAPAIL, Romain PEDROSA GALLÉA, Maël PERON POUILLAUDE, Léonie PICHAVANT, Hanna PIETRZAK, Nolwenn 
PILOQUET, Mathis PINGENOT, Louison PLAIS GILET, Adam RABAH, Shems RAHNI, Hatea RATOVONDRAINY, Alassane REMY, Damien ROSSOW, Sacha 
ROTA, Tom ROTA, Léo ROUSSET, Aminata SANGARE, Mariam SANGARE, Kyra SEA, Souheyl SETTOU, Louna SIMON, Arthur SING, Fatima SIRAJ MEZIANE, 
Ali SISSOKO, Alice SOLIMAN, Jules SORET DAL MORO, Gabin TAGGER, Abderahman TAWAB, Waël TOUHADI, Omar UN NADEEM, Alexia UNIMON 
CHARRETON, Rose VAN THIENEN, Margot WAGNER, Félix WATIOTIENNE, Najim YOUSSEFI, Wassim ZABIR, Alya ZID, Celia ZOZAYA.

Aziz BEN ALI et Myriem ZIANI, Nabil BENMEDJDOUB et Wafa MEDJDOUB, Mohammed BENNAMA et Wafa YOUCEF-TANI, Rémi CARTIGNY et Cathy 
AUGUSTIN, Mohamed CHATTI et Manel MISSAOUI, David CHOUPEAULT et Astrid MALARD, Julien DOMINGUÈS et Marie FRIESS, Arnaud DUBOST et 
Valérie JUNGMANN, Said ELATRACH et Faiza DRAOUI, Abdelouahed ENNAJI et Jamila SAÂDI, Hassen EZZINE et Rajah AYATA, Jean-François FONTAINE 
et Charline PATAULT, Jonathan FUSSI et Aurélie TEDO, Jean-Marc GALANO et Valérie LASSERRE, Pedro GUERCY et Maria do Livramento DIAS VARELA, 
Kokulathasan IYAN et Pushpalatha JEGANATHAN, Jocelyn JOSEPH et Yvonette EDOUARD, Imad KOUICI et Mylène CALVEYRAC, Ouissam LEBBAKHAR et 
Meryem MASSE, Guilin LU et Xing SHAN, Abderrahmane MAMMERI et Chahra ZAÏD, Medhi MESSAR et Lina FANRI, Guillaume NGUYEN et Betty CHAN YU 
JIM, Jean-Paul NICOLAS et Michèle BRESLER, Moussa SYLLA et Faïma MESSI-MBEDE, Abderrahman TAZARINI et Sarah ASRI, Lino Jorge VEIGA OLIVEIRA 
et Luizete BOA MORTE SIMOES.

BIGEAR Jacqueline ép. LE LAY, CHASSAIN GRobert, DEL AGUILA Marie ép. AMOROS, DELGADO MORAIS José, DESHAUTEURS René, FOGHINAZZI Jean, 
GONÇALVES DE BESSA Simao, HADDECHE Ghania, HÉRY Jean, JEANNE Albertine ép. DELOISON, KOMMER Jean, LACHETEAU France ép. CARON 
LAURENS Lucienne ép. COULON, LEBOUBE Simone ép. BROYET, LOLLIA Frantz, MANOUKIAN Michelle ép. CHARBONNEAU, MARX Gabriele ép. JENNET, 
MASSET Jean-Luc, MOLARD Clarisse ép. WEIBEL, MULOT Jacques, MUSI Michel, PALLATIN Marguerite ép. JOUANOT, PELSENER Romain, PHILIBERT 
Jean, PINEAU LOYALE Jeandcy, PLACIN Jacqueline ép. ROBERT, PLESSIS Noëllie, PROUVIER Geneviève, RASPIENGEAS Jacqueline ép. MONNERIE, 
ROGER Henri, ROHART Marie, ROUSSEAU Jacqueline ép. LÉVEILLÉ, ROUSSEAU Jean, SERRE Jeanne ép. PRÉ, SEURON Christiane ép. ALBERT, TANG 
Bou Chi, TISON Michel, TOUATI Fortunée ép. KOUBBI, VALOMET André, ZOUKROU Ackah.
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COLOMBES PRATIQUE

Les élus à votre écoute
Nicole GOUETA  01 47 60 82 33  Maire

Caroline COBLENTZ  01 47 60 82 52  1re adjointe.
     Logement, Habitat,
     Développement Économique, Emploi.
Jean-Paul BOLUFER  01 47 60 82 57   Affaires générales, Affaires juridiques,  

Sécurité, Assemblée municipale,  
Relations internationales

Rémi NOUAL  01 70 72 18 09  Finances, Certification des comptes.
Leila LEGHMARA  01 70 72 18 09  Affaires scolaires, Enfance,
     Centres de Loisirs, Centres de Vacances,
     Relations Établissement du 2d degré.
Bernadette SAMAMA 01 47 60 81 65  Famille (Petite Enfance, Intergénérationnel).
Pierre NICOT  01 47 60 82 57  Culture et Patrimoine Historique.
Samuel METIAS  01 47 60 81 65  Développement durable, Propreté,
     Espaces Verts.
Marie-Lise VALLEE  01 70 72 18 09  Ressources Humaines.
Amélie DELATTRE  01 70 72 18 09  Urbanisme, Grand Paris.
Nora DJELLAB  01 70 72 18 09  Affaires sociales, Cohésion sociale,
     Dépendances, Santé.
Karim EL BACHTANY 01 47 60 82 57  Nouvelles technologies, Environnement
     numérique, THD 92, Handicap.
Anne BOURDU  01 47 60 81 65  Maison du droit, Ecologie urbaine.
Yves PIQUE  01 47 60 81 65  Travaux, Bâtiment, Voirie, Assainissement,
     Commission d’appel d’offres.
Nadia FRONTIGNY  01 47 60 82 57  Démocratie locale, Citoyenneté.
Sébastien PERROTEL 01 47 60 82 57  Jeunesse et Sports.
Rachid CHAKER  01 70 72 18 09  Vie associative.
Hervé HEMONET  01 47 60 81 65  Circulation, Stationnement, Transports.

Pour contacter les élus par mail, utilisez cette adresse en insérant le nom de la personne concernée :  
nom.prenom@mairie-colombes.fr

Vos conseillers généraux sur rendez-vous
Nicole Goueta, (canton sud) vous reçoit sur rendez-vous
01 47 60 80 00.
Bernard Lucas, (canton nord-ouest) vous reçoit sur rendez-vous
à la mairie de quartier du Petit-Colombes, place Aragon
01 47 29 32 20.
Michèle Fritsch, (canton nord-est) vous reçoit sur rendez-vous
01 47 29 31 24.

Vos parlementaires à votre écoute
Roger Karoutchi, sénateur des Hauts-de-Seine,  
r.karoutchi@senat.fr

Isabelle Debré, sénatrice des Hauts-de-Seine, i.debre@senat.fr

Alexis Bachelay, député des Hauts-de-Seine,  
01 47 99 53 75, abachelay@assemblee-nationale.fr

Sébastien Pietrasanta, député des Hauts-de-Seine,  
01 47 33 77 43, spietrasanta@assemblee-nationale.fr

Urgences
Commissariat   01 56 05 80 20
Police municipale   01 47 60 41 48

Santé publique
Espaces Santé Jeunes : 01 47 60 43 16. 6, rue  
du 11-novembre-1918. Du lundi au vendredi de 9h30 à 18h.
Service Hygiène Santé (contrôles sanitaires) :
20-22, rue Arago, ouverture au public du lundi au vendredi de 8h30
à 12h30 et de 13h30 à 17h30 uniquement sur rendez-vous.
Centre municipal de santé : 01 42 42 41 48
267 bis, rue des Gros-Grès. Du lundi au vendredi de 8h30 à 12h
et de 13h 30 à 19h, le samedi de 8h30 à 12h.
Service Prévention santé : 01 47 60 80 26
549, rue Gabriel-Péri. Ouverture du lundi au vendredi
de 8h30 à 12h et de 13h30 à 17h.
Hôpital Louis-Mourier : 178 rue des Renouillers
01 47 60 61 62.

Pharmacies de garde
Dimanche 8 février
Pharmacie Marceau - 52, avenue de Stalingrad
01 42 42 29 68

Dimanche 15 février
Pharmacie des Quatre Chemins - 130, boulevard Charles-de-Gaulle
01 42 42 22 71

Dimanche 22 février
Pharmacie Carrier - 26, rue Saint-Denis
01 42 42 06 36

Dimanche 1er mars
Pharmacie des Grèves - 235, rue du président Salvador-Allende
01 47 80 10 68

Conseil municipal
La prochaine séance aura lieu le jeudi 12 février à l’hôtel de ville.

Hôtel de Ville
Place de la République - Tél. : 01 47 60 80 00
Horaires :
Du lundi au vendredi de 8h30 à 17h30 et le samedi de 9h à 12h.
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Vos mairies de proximité
Aragon
6, place Louis Aragon - Tél. : 01 41 19 49 80
Lundi : 13h30-17h30
Mardi : 9h-12h et 13h30-18h30
Mercredi, jeudi et vendredi :
9h-12h et 13h30-17h30

Fossés-Jean/Stade
107, avenue de Stalingrad
Tél. : 01 41 19 48 70
Lundi : 13h30-17h30
Mardi, mercredi et vendredi :
9h-12h et 13h30-17h30
Jeudi : 9h-12h et 13h30-18h30
Samedi : 9h-12h

Gestion urbaine de proximité
Un dysfonctionnement à signaler, une réponse 
à obtenir ?
Contactez la Gup : 0800 88 13 81
Par mail : gup@mairie-colombes.fr

Propreté
Un numéro vert unique dédié aux questions de 
propreté est à votre disposition : 0 800 892 700
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